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Message de la Direction

Madame, Monsieur, 

Au-del" de l'aspect formel d'un rapport annuel, L'Entre-Temps 
souhaite par ce biais prolonger les rencontres avec ses partenaires, 
dont le r#le et la participation sont essentiels " la r•alisation de ses 
objectifs. Nous comptons •galement susciter l'int•r$t de nouveaux 
partenaires en vue de d•velopper tout le potentiel du projet global 
de l'association.
 
Depuis 2002, vous avez •t• nombreux " soutenir activement notre 
initiative et accueillir avec engagement cette d•marche d'ouverture 
et de dialogue. Cela nous a permis de consolider nos pratiques et de 
garder intact notre enthousiasme dans certains moments dif®ciles. 

Notre philosophie de travail est fond•e sur la n•cessit• d'une 
coop•ration volontariste et formalis•e entre le public et les acteurs 
sociaux des divers secteurs d'aide et de soins. En tant qu'approche 
ef®ciente pour lutter contre les m•canismes d'exclusion des jeunes 
et de leurs familles en grande dif®cult•, elle gagne progressivement 
l'adh•sion de nombreux services et institutions.

Cette approche nous permet de contribuer " •viter le d•veloppe-
ment chez certains jeunes d'un sentiment de  « d•sappartenance » 

qui les pr•cipite dans certains cas, volontairement ou non, dans des 
conduites " risque, mettant en p•ril leur avenir et la sauvegarde de 
leur sant• physique et psychologique. Certaines formes de d•crocha-
ge scolaire et de consommation abusive (cannabis, alcool¼) ne sont, 
en fait, que les manifestations d'un processus long au cours duquel le 
besoin d'appartenance n'a pas •t• suf®samment ou ad•quatement 
pris en compte.

Nous sommes •galement confront•s " des situations paradoxales, 
comme la mise en autonomie pr•coce de jeunes en grande dif®cult•. 
Tout en constatant leur manque ¯agrant de maturit• et leur incapa-
cit• " faire face au poids de l'existence au quotidien, nous acc•dons 
bien souvent " leur d•sir d'ind•pendance. Aux c#t•s des familles, 
nous poursuivrons une r•¯exion sur les alternatives " construire pour 
aider ces jeunes " sauvegarder toutes leurs chances d'acc!s " une in-
t•gration sociale harmonieuse.

Au cours des derniers mois de 2008, nous avons •t• particuli!rement 
mobilis•s par l'•laboration de l'action sp•ci®que « Intervention mo-
bile en situation de crise », appel " projets lanc• par le Cabinet de 
l'Aide " la Jeunesse et de la Sant• en Communaut• fran%aise. 



Ayant •t• s•lectionn•, L'Entre-Temps a mis sur pied une •quipe 
mobile sp•ci®que, mobilisable dans les deux heures qui suivent la 
demande d'intervention d'un mandant ou d'une institution confront• 
" une situation de crise.  L'objectif est de d•velopper ce type d'inter-
ventions comme axe sp•ci®que de notre projet global.

Aujourd'hui, nous nous r•jouissons que le concept de transversalit•, 
au cúur de notre pratique quotidienne, ®gure parmi les objectifs 
importants retenus par les responsables politiques et dans les 
nouveaux plans op•rationnels de nos administrations de tutelle. Nous 
esp•rons qu'ils puissent trouver dans notre travail une inspiration 
pertinente et utile. 

En®n, je tiens " souligner les qualit•s d'engagement et les 
comp•tences des membres de l'•quipe qui se sont investis dans 
le projet depuis cinq ans. Les donn•es reprises dans le pr•sent 
rapport sont le t•moignage de leur investissement, et je leur en 
suis personnellement reconnaissante. Je remercie •galement les 
membres du Conseil d'administration pour leurs conseils et leur 
vigilance bienveillante.

Pr•sumant que ce rapport vous fournisse des •claircissements sur 
notre travail, nous attendons •galement vos remarques et critiques 
a®n que la prise en compte de la r•alit• des besoins des familles et 
des jeunes s'inscrive toujours au cúur de nos intentions et projets.

 

     Marie-Rose Kadjo                                                                                   
Directrice de L'Entre-Temps
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Une mission de contrôle

Composition du Conseil d'administration

Dominique WAUTIER           Pr•sidente et tr•sori€re 

Ann d'ALCANTARA               Vice-pr•sidente 

Christine RYGAERT                Administratrice 
 
Katalin NAGY                          Administratrice 

Fr•d•rique VAN LEUVEN     Secr•taire 

Composition de l'Assembl•e g•n•rale  
  
Michel AMAND, fondateur 
Directeur du Pensionnat Henri Jaspard

Lillo CANTA, fondateur 
Directeur d'Infor-Jeunes Namur

Michel CROISANT, fondateur 
Psychiatre, Directeur du centre de jour pour adolescents de l'asbl 
« L'Equipe »

Ann D'ALCANTARA, fondatrice 
Chef de clinique adjoint au Centre th•rapeutique pour adolescents 
des cliniques Saint-Luc

Georges DALLEMAGNE, fondateur 
Membre de la Chambre des repr•sentants 

Vincent DE COOREBYTER, fondateur 
Directeur g•n•ral du CRISP

Nadia DEVROEDE 
Substitut du Procureur G•n•ral ! Bruxelles



Silvana DI MATTEO, fondatrice 
Directrice de l'asbl « Messidor »

Abraham FRANSSEN, fondateur
Professeur de sociologie aux Facult•s 
universitaires Saint-Louis

Yves GENDROT, fondateur
Formateur au CEFORM

Marie-Rose KADJO, fondatrice
Directrice de L'Entre-Temps

Marie-Claude LACROIX, fondatrice
Responsable de formations ! Synergie

Patrick LENAERS, fondateur
Conseiller communal ! Etterbeek

Jean-Paul MATOT, fondateur
Directeur des Centres de Sant• mentale de l'ULB

Katalin NAGY, fondatrice
Avocate au Barreau de Bruxelles

Beno&t PARMENTIER, fondateur
Administrateur g•n•ral de l'O.N.E.

Andr• PASSELECQ 
Membre de la Direction de l'h"pital La Ram•e

Christine RYGAERT 
Avocate au Barreau de Bruxelles

Fran%oise VANHAMME, fondatrice
Docteur en criminologie de l'ULB ,  professeur ! 
l'Universit• d'Ottawa

Fr•d•rique VAN LEUVEN, fondatrice 
P•dopsychiatre au Centre de Sant• mentale 
«Le M•ridien»

Dominique WAUTIER, fondatrice
Adjointe ! la Direction de l'asbl « APEF »

 Rapport d’activités 2008                   5      



Le projet de L’Entre-Temps

La genèse du projet

Le projet de L'Entre-Temps plonge ses racines 
au cúur des pratiques de soutien aux jeunes 
en situation de rupture. Partant d'une r•¯exion 
sur ce terrain, l'id•e de la cr•ation du service a 
•t• formalis•e, ®n 2001, par un avant-projet qui 
s'articulait autour d'un double postulat :

constater l'•mergence de probl•matiques �s��
qui sortent des territoires d•volus aux seuls 
secteurs traditionnels d'aide et de soins ;
miser sur la r•solution de celles-ci au travers �s��
d'une logique transversale entre acteurs 
concern•s.

Cet avant-projet s'est mu• en un projet global 
gr*ce au soutien d'un groupe de professionnels 
exp•riment•s : l'ASBL L'Entre-Temps est n•e en 
mai 2003. 

Sa mise en úuvre s'est d'abord concr•tis•e en 
R•gion bruxelloise, en octobre 2003, gr*ce " l'ap-
pui conjoint de la COCOF (secteur Sant• mentale) 
et du Ministre de l'Aide " la Jeunesse et de la 
Sant• de la Communaut• fran%aise. L'agr•ation 
de l'Agence wallonne pour l'Int•gration de la 
Personne handicap•e (AWIPH) en qualit• de 
Service d'Aide " l'Int•gration (SAI) a suivi d!s le 
d•but de l'ann•e 2004. Ce ®nancement partag• a 
permis la r•alisation, durant le premier trimestre 
2004, d'une •tude prospective visant " confronter 
les postulats de travail de L'Entre-Temps avec les 
constats d'acteurs de terrain reconnus pour leur 
expertise dans la prise en charge de jeunes en 
rupture de liens sociaux. Cette •tude a •t• men•e 
en partenariat avec les Centres de sant• mentale 
de l'ULB et de l'UCL. Elle a valid• les hypoth!ses 
de d•part de L'Entre-Temps : les acteurs sollici-
t•s pour leur expertise ont fait unanimement le 
constat que, si l'intervention aupr!s de ces jeunes 
en grande dif®cult• mobilise diff•rents interve-
nants, aucun d'entre eux ne peut assumer seul, 
ad•quatement et harmonieusement, l'ensem-
ble des r#les et fonctions que requiert ce type 

de prise en charge. L'Entre-Temps devient alors le 
garant du maintien d'un espace de travail coh•-
rent et concert• en faveur du jeune, dans une 
dynamique de responsabilit• partag•e. Il s'agit l" 
d'une m•thodologie d'intervention novatrice et 
compl•mentaire aux r•seaux d'aide et de soins 
classiques, souvent consid•r•s (" tort) comme la 
cl• unique de r•solution des situations dif®ciles.

Les objectifs de L’Entre-Temps

Les principaux objectifs de L'Entre-Temps sont les 
suivants :

pr•venir et traiter le ph•nom!ne de ruptures �s��
en cascade et de d•sinsertion des jeunes en 
grande dif®cult• ;
favoriser la collaboration entre les acteurs �s��
des secteurs •ducatifs, p•dagogiques et de 
soins, ainsi que les familles, par une prise en 
charge compl•mentaire et concert•e autour 
des jeunes.

Informations générales



Que ce soit dans le secteur de l'aide " la 
jeunesse, dans celui de la sant• mentale ou 
de l'accompagnement de jeunes handicap•s 
pr•sentant des troubles du comportement, 
certains adolescents catalogu•s « dif®ciles » 
ou « en crise » sont ballott•s d'une structure " 
l'autre, sans ®l rouge entre les prises en charge. 
A l'inverse, L'Entre-Temps fait le pari de cr•er du 
lien, d'accompagner le jeune, toujours volontaire 
dans la d•marche, et les personnes-ressources 
qui l'entourent, en partant des demandes et des 
besoins exprim•s par les diff•rentes parties. Le 
service s'appuie, pour ce faire, sur une mobilisation 
des ressources existantes et accorde une place 
essentielle aux services g•n•raux.
 
Le caract!re transversal des probl!mes 
rencontr•s par ces adolescents a conduit 
L'Entre-Temps " s'inscrire tout naturellement 
" la lisi!re de plusieurs champs professionnels 
et, par cons•quent, " engager une concertation 
avec les diff•rents responsables politiques et 
administratifs concern•s, en R•gion bruxelloise, 
en R•gion wallonne et en Communaut• fran%aise. 

Cette concertation s'est vue renforc•e par la mise 
en place, " l'initiative de l'AWIPH, d'un comit• 
d'accompagnement intersectoriel.

Le contexte institutionnel

Les demandeurs

De mani!re g•n•rale, ce sont un ou plusieurs 
services pr•sents autour du jeune fragilis• qui 
sollicitent L'Entre-Temps. Ainsi, le demandeur peut 
$tre un d•l•gu• SPJ, un responsable d'institution, 
l'agent charg• du suivi des mineurs d'un Bureau 
r•gional de l'AWIPH, un directeur d'•tablissement 
scolaire, etc. Il convient de noter que lorsque 
la demande •mane d'un service non sp•cialis• 
(•cole, PMS¼), elle est syst•matiquement relay•e 
aupr!s des autorit•s mandantes avant d'$tre 
adress•e " L'Entre-Temps. Plus rarement, c'est le 
jeune lui-m$me ou sa famille qui adresse directe-
ment une demande " L'Entre-Temps.
Dans tous les cas, en d•but de prise en charge, la 
demande formul•e par une instance est relay•e 

aupr!s du jeune et de sa famille. Ensemble, 
les diff•rents acteurs concern•s d•cident de 
la mani!re dont chacun voudrait ou pourrait 
r•pondre, avec ses moyens, " cette premi!re 
demande. Il peut s'av•rer n•cessaire d'•largir 
le dispositif d'aide " de nouvelles personnes-
ressources a®n de r•pondre au mieux aux attentes 
et besoins du jeune pris en charge.

Les bénéficiaires

L'Entre-Temps s'adresse prioritairement aux 
adolescents et adolescentes de 12 " 18 ans 
en grandes dif®cult•s, que celles-ci soient 
d'ordre •ducatif, psychologique, social ou li•es 
" un handicap. Ces jeunes ont connu diff•rentes 
structures d'accompagnement ou d'h•bergement 
•ducatif, de soins, etc. Celles-ci se sont sold•es, 
de mani!re r•currente, par des exclusions ou 
des ruptures de fait. Le risque est donc grand 
de voir ces jeunes basculer dans une situation 
d'exclusion sociale. Les acteurs pr•sents autour 
du jeune se trouvent, en effet, dans l'impossibilit• 
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de lui prodiguer une aide plus ef®cace avec les seuls 
moyens dont ils disposent. En r•animant chez le 
jeune pris en charge son besoin d'appartenance (" 
un groupe, " la soci•t•¼), L'Entre-Temps parvient " 
aider celui-ci " modi®er son comportement d•fensif 
et lui permet ainsi de s'impliquer activement dans 
son nouveau projet de vie.

Les spécificités du travail 
d’accompagnement

Lorsqu'un service ou un intervenant s'adresse " 
L'Entre-Temps parce qu'il se trouve dans l'impasse 
pour remplir ses missions aupr!s d'un jeune, la 
premi!re chose que peut offrir l'•quipe, c'est du 
temps. Du temps pour comprendre ce qui se passe, 
pour accueillir les sentiments d'impuissance, de 
rejet, de col!re, de ras-le-bol qui accompagnent ces 
situations dif®ciles.

Il s'agit de reconstruire avec toutes les personnes 
concern•es un sens commun, ce qui suppose un 

examen attentif de la situation pr•sente et pass•e. 
C'est donc sur la recherche des ressources connues, 
mais aussi de ressources nouvelles (un grand-parent, 
un voisin, un professeur, un service de proximit•) que 
s'axera l'intervention de l'•quipe. Celle-ci proposera 
•galement son intervention pour soutenir le 
dispositif d'aide con%u pour r•pondre aux besoins 
du jeune, de sa famille et des intervenants concern•s. 
Ce r#le d'appui au r•seau est indispensable a®n de 
maintenir de la coh•rence et du sens, tant du c#t• 
du jeune que des diff•rents acteurs impliqu•s.

La direction et l' •quipe de L'Entre-Temps ont d•ve-
lopp• une m•thodologie sp•ci®que et cr•ative de 
prise en charge, reposant sur des phases de travail 
clairement d•®nies, fond•es sur une approche 
transversale. Cette m•thode formalis•e constitue 
le ciment d'une prise en charge optimale du jeune, 
garantissant une continuit• de l'action et des r•sul-
tats ef®cients.

Les différentes phases de travail

Cinq phases de travail ponctuent l'•volution d'une 
prise en charge par L'Entre-Temps.

1.  La phase exploratoire

La phase exploratoire consiste en l'organisation des 
premi!res rencontres avec toutes les personnes 
et services concern•s. Ces entretiens ont comme 
objectifs d'•valuer la demande, les besoins du 
jeune, ainsi que les ressources disponibles dans son 
environnement, mais aussi de cr•er une dynamique 
nouvelle entre les acteurs pour mettre au jour des 
solutions diff•rentes et originales.

2.  La phase protocolaire

Apr!s s'$tre assur• de l'engagement des diff•rentes 
parties prenantes, L'Entre-Temps r•dige un 
document de synth!se, appel• Protocole de travail 
et d'adh•sion, qui a pour but de formaliser les projets 
de collaboration. Le protocole constitue un outil 



dynamique de travail, qui •volue au ®l du temps 
et sur lequel les personnes impliqu•es peuvent 
s'appuyer pour r•aliser des bilans r•guliers.

3.  La phase de suivi

Lorsque le r•seau mis en place devient fonctionnel 
et que chacun des acteurs collabore au processus 
et apporte son aide selon les sp•ci®cit•s et r#les 
d•®nis pr•c•demment, la fonction de L'Entre-
Temps •volue. Le service intervient alors dans 
un r#le de tiers proactif a®n de soutenir et, le cas 
•ch•ant, d'orienter les d•marches entreprises. 
L'accompagnement du jeune peut rev$tir 
de multiples facettes : entretien de soutien, 
accompagnement scolaire, activit•s socio-
th•rapeutiques, appui " la dynamique familiale, 
r#le de m•diateur, etc. 

4.  La phase de red•®nition

Au cours de la prise en charge, certains moments 
de crise appellent une red•®nition du dispositif 

d'aide. Dans ce cas, il s'av!re n•cessaire d'associer 
au r•seau existant de nouveaux partenaires 
susceptibles de r•pondre " un besoin nouveau. 
Ce sont les r•unions de bilan qui permettent 
de reconsid•rer tous les •l•ments du protocole 
et d'apporter les modi®cations n•cessaires au 
maintien de l'accompagnement.

5.  La phase de cl#ture

La ®n d'une prise en charge s'envisage " partir du 
moment o+ le jeune parvient " s'appuyer sur les 
ressources mises " sa disposition et lorsque les 
intervenants impliqu•s dans le protocole de travail 
n'expriment plus le besoin d'un appui de L'Entre-
Temps. La cl#ture se d•cide lors d'un bilan de ®n 
de prise en charge, qui se fait en concertation avec 
l'autorit• mandante. Cette derni!re •tape conduit, 
dans certains cas, " la fermeture du dossier. L'Entre-
Temps conserve toutefois un int•r$t " long terme 
dans le parcours du jeune et intervient " nouveau, 
lorsque cela s'av!re n•cessaire, dans une phase 
ult•rieure.

L’approche transversale

Pour chacune de ces phases d'intervention, il 
existe un souci constant et af®rm• de travailler 
dans une optique de transversalit•. Cette volont• 
s'inscrit dans la philosophie de base de L'Entre-
Temps et son contexte de subsidiation en d•coule. 
Celui-ci permet de mobiliser, de mani!re cr•ative, 
les ressources possibles dans les diverses sph!res 
de l'aide psychosociale et de soutenir le travail des 
diff•rentes •quipes ou intervenants impliqu•s.

Cette transversalit• soutient donc une action en 
r•seau individualis•e, o+ les ressources de chacun 
sont optimis•es dans le travail autour du jeune 
et de sa famille. Chaque intervenant est invit• " 
devenir un v•ritable partenaire dans un r•seau 
r•invent• pour chaque situation, mais aussi aux 
diff•rents moments de la prise en charge. A ce 
titre, il signe le Protocole de travail et d'adh•sion 
d•crit plus haut. Ce r•seau est fondamental a®n de 
pr•venir ou de d•passer les p•riodes de crise qui 
peuvent intervenir au cours de la prise en charge. 

L'Entre-Temps a d•velopp• une m•thodologie formalis•e 
et cr•ative de prise en charge.
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Une il lustration de la méthodo-
logie de L’Entre-Temps : Lucas

1. Demande de d•part et contexte g•n•ral

En mars 2008, L'Entre-Temps est contact• par une 
unit• psychiatrique pour adolescents au sujet de 
Lucas (16 ans). La demande consiste ! soutenir le 
retour de celui-ci dans son milieu familial, dans 
l'attente de son entr•e en Service r•sidentiel pour 
jeunes (SRJ), pr•vue pour octobre 2008.
Les inqui•tudes en rapport avec ce retour en famille 
sont li•es aux mauvaises fr•quentations de Lucas, 
ainsi qu'! une r•apparition potentielle des violences 
familiales. Pour que cela se fasse dans de bonnes 
conditions, il importe de mettre en place un suivi 
psychiatrique dans la continuit• du suivi hospitalier, 
mais aussi un nouveau projet scolaire et des 
occupations pendant les cong•s scolaires.

2. Historique des prises en charge

Lucas a connu, d€s son enfance, plusieurs prises en 
charge ambulatoires ou r•sidentielles. Il n'a que 

7 ans lorsque des actions de soutien sont initi•es 
et coordonn•es par le Service d'aide ! la jeunesse, 
notamment par le biais d'un Service d'aide et 
d'intervention •ducative. Malheureusement, ces 
mesures ne suf®ront pas ! stabiliser le jeune gar#on.
En juillet 2003, le Service de protection judiciaire 
intervient. Lucas et ses deux plus jeunes fr€res 
int€grent un Service d'accueil et d'aide •ducative 
en f•vrier 2004. Les parents ne comprennent 
pas cette mesure d'•loignement. Ils admettent 
cependant que Lucas a besoin d'une structure 
d'accueil sp•ci®que. Une orientation est pr•vue vers 
un SRJ, qu'il int€grera ®n avril 2006. En juin, suite ! 
une crise d'angoisse d•bouchant sur des actes de 
violence, Lucas fait l'objet d'une d•cision de ®n de 
prise en charge de la part du SRJ. Il r•int€gre alors sa 
famille, mais des conditions strictes sont pos•es par 
le Juge de la jeunesse : mise en place d'un suivi 
familial, d•marches en vue d'une prise en charge 
th•rapeutique dans un centre psychiatrique, reprise 
d'une scolarit• adapt•e.
La prise en charge dans un centre psychiatrique est, 
toutefois, rapidement •cart•e ! cause des angoisses 
de s•paration trop importantes de Lucas par rapport 

! ses parents. C'est un suivi ambulatoire qui est 
privil•gi•. 
Lucas int€gre, dans le m$me temps, une •cole 
d'enseignement sp•cialis•, mais une mesure 
d'exclusion sera prononc•e ! son •gard ! cause de 
comportements violents. La situation familiale se 
d•grade tr€s fortement et Lucas est plac• en IPPJ 
pour une dur•e de deux semaines. D€s avril 2007, 
une proc•dure d'admission dans un SRJ avait •t• 
initi•e. Mais cette institution a sollicit• un placement 
pr•alable de Lucas dans une unit• psychiatrique pour 
adolescents a®n de r•pondre aux •pisodes de crise du 
jeune. Lucas entre donc ! l'h"pital psychiatrique en 
septembre 2007. Dans un premier temps, il parvient ! 
se stabiliser et ! •voluer. En mars 2008, L'Entre-Temps 
est contact• par l'unit• psychiatrique pour pr•parer 
sa sortie. L'hospitalisation est, en effet, tr€s longue et 
risque de se r•v•ler contreproductive. Mi-juillet 2008, 
suite ! un passage ! l'acte violent sur un •ducateur, 
Lucas est ! nouveau plac• en IPPJ pour un mois. 
Apr€s un nouveau passage ! l'h"pital, plani®• d€s 
le d•part, il rentre en famille d•but septembre 2008, 
aucune date d'entr•e en SRJ n'•tant ®x•e.
 



3. Evaluation de la situation 
    et phase exploratoire

L'Entre-Temps a rencontr• Lucas et ses parents ! 
plusieurs reprises ! partir du mois d'avril 2008 a®n 
de cibler leurs demandes et attentes. La volont• de 
Lucas est de retourner dans son milieu familial et de 
relancer un projet scolaire. Il accepte en retour de 
prendre sa m•dication et de voir le psychiatre chaque 
semaine ! l'h"pital. En septembre, les parents de 
Lucas soutiennent que sa place est en famille et non 
en psychiatrie, mais ils restent inquiets par rapport ! 
son comportement et ce qu'il va faire de ses journ•es ; 
ils souhaitent $tre accompagn•s dans leur r"le de 
parents. Il est convenu de poursuivre la mission en ce 
sens. Une •valuation trimestrielle de la pertinence de 
la prise en charge est •galement plani®•e. 

4. Suivi de la situation

Au sein de l'•quipe de L'Entre-Temps, un duo 
d'intervenants assure la prise en charge de Lucas : 
l'un est plus particuli€rement attach• au suivi de 
l'adolescent tandis que l'autre soutient son p€re et 

sa m€re dans leur r"le parental. 
Dans un premier temps, l'•quipe met Lucas en 
contact avec une AMO (Accueil en milieu ouvert) 
proche de son domicile. Parall€lement, elle lui cher-
che une activit• en journ•e. La scolarit• classique ou 
en alternance •tant dif®cilement envisageable, car 
Lucas est en d•crochage complet, l'alternative rete-
nue est le programme d'une asbl bruxelloise : « Une 
ann•e citoyenne pour construire et se reconstruire ». 
Au cours de cette ann•e, les jeunes font du b•n•volat, 
se forment dans diff•rents domaines et participent ! 
des modules de maturation personnelle. Lucas int€-
gre un groupe d•but octobre 2008. Un suivi psychia-
trique se met simultan•ment en place. 

5. Bilan

La particularit• de cette prise en charge r•side dans 
le r"le que les diff•rents partenaires ont assum• et 
l'in¯uence qu'ils ont eue sur Lucas. La m•dication 
prescrite par le psychiatre lui a permis de stabiliser 
ses humeurs et de poursuivre son projet en journ•e 
sur la dur•e. Ce m$me projet l'a aid•, en retour, ! ªtenir 
le coupº dans un environnement familial dif®cile 

et l'a motiv• ! prendre ses m•dicaments. Lucas 
fr•quente l'AMO lorsque ses journ•es sont vides ou 
pendant le week-end. Ces diff•rents •l•ments mis 
en commun assurent ! Lucas une certaine stabilit•. 
C'est cette m$me stabilit• qui a permis d'envisager, 
! sa demande, un projet de mise en autonomie et de 
formation en CEFA. Il s'est concr•tis• ! la rentr•e de 
septembre 2009.  

Les partenaires 
de L’Entre-Temps

Les responsables polit iques et 
les administrations

L'Entre-Temps, qui dispose de locaux pour 
accueillir le public en R•gion bruxelloise (Saint-
Gilles) et en R•gion wallonne (Braine-l'Alleud), est 
agr•• par l'AWIPH comme Service d'Aide " l'Int•-
gration (SAI) pour 10 situations depuis 2005. 
Il re%oit aussi des subsides de la Communaut• 
fran%aise en tant que projet-pilote, de la COCOF 
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(secteur Handicap) et de la R•gion wallonne 
(d•partements Sant• mentale et Familles-Person-
nes handicap•es) en tant qu'initiative sp•ci®que. 
Ce partenariat original est au cúur m$me du pro-
jet de services de L'Entre-Temps. 

En 2008, L'Entre-Temps a r•pondu " l'appel " pro-
jets « Intervention mobile en situation de crise », 
lanc• par le Cabinet de l'Aide " la Jeunesse et de la 
Sant• en Communaut• fran%aise. Pr•c•demment, 
le service avait •t• sollicit• " plusieurs reprises 
dans des contextes de crise du syst!me de prise 
en charge. Pour ces raisons, L'Entre-Temps a  •t• 
associ• au groupe de r•¯exion sur ce sujet et " la 
conception des nouvelles r•glementations rela-
tives au dispositif de crise. Suite " l'appel " pro-
jets, L'Entre-Temps a •t• s•lectionn• avec quatre 
autres candidats pour une p•riode exp•rimentale 
de deux ans (2008-2010). Son « •quipe mobile 
d'intervention en situation de crise » a •t• mise 
sur pied en d•cembre 2008.  L'objectif de L'Entre-
Temps est de d•velopper ce type d'interventions 

comme axe sp•ci®que de son projet global. 

Les objectifs de ce dispositif sont les suivants :

se mobiliser tr!s rapidement a®n d'•viter une �s��
d•gradation de la situation (l'•quipe r•agit au 
premier appel d'un mandant ou de n'importe 
quelle institution confront•e " une situation 
de crise dans un d•lai de deux heures) ;
identi®er les enjeux sous-jacents pour le �s��
jeune et les institutions concern•es ;
faciliter le dialogue et cr•er les conditions �s��
n•cessaires " l'•laboration de solutions n•go-
ci•es en vue d'une sortie de crise et d'une 
ouverture vers des relais appropri•s ;
faire valider ces solutions par le mandant.�s��

Dans ce type d'intervention, l'action de L'Entre-
Temps se situe beaucoup plus en amont que dans 
son cadre classique d'intervention : le service joue 
avant tout un r#le pr•ventif face " un syst!me en 
crise. Son approche reste n•anmoins conforme " 

sa philosophie de base puisqu'elle consiste " ne 
pas r•duire l'analyse et le traitement de la crise 
au seul champ de comp•tences de l'Aide " la 
Jeunesse.

Le gouvernement de la Communaut• fran%aise a 
pr•vu l'agr•ment de ces nouveaux dispositifs au 
terme de la phase exp•rimentale.

Les partenaires de terrain 

L'action de L'Entre-Temps s'appuie syst•matique-
ment sur les personnes-ressources d•j" pr•sentes 
autour du jeune (•coles, PMS, institutions r•siden-
tielles priv•es et publiques, etc.) et, le cas •ch•ant, 
sur de nouveaux partenaires capables de r•pon-
dre aux besoins du moment. Elle n•cessite, en effet, 
une mobilisation importante, ainsi qu'une prise de 
responsabilit• conjointe de la part de tous. Il s'agit 
de sortir des sentiers battus pour s'engager dans 
de nouvelles rencontres. L'Entre-Temps privil•gie 



aussi des partenaires non sp•cialis•s a® n de don-
ner une chance au jeune de s'int•grer au mieux 
dans la communaut•. Au travers de ces r•seaux 
et de leurs •volutions, L'Entre-Temps reste le ® l 
rouge dans le parcours du jeune.

Cette approche est radicalement diff•rente de 
celle des r•seaux locaux ou des circuits de soins, 
au sein desquels les partenaires ne jouent pas tous 
de r#le concret dans les situations individuelles et 
ne sont donc pas li•s formellement par un partage 
de responsabilit•s.

Les ressources humaines

L'•quipe de L'Entre-Temps s'est renforc•e durant 
l'ann•e •coul•e, passant de 4,6 •quivalents 
temps plein (ETP) au 31 d•cembre 2007 " 6 ETP 
au 31 d•cembre 2008. Cette •volution s'explique 
par l'int•gration dans l'•quipe de 3 nouveaux 
membres au cours du second semestre 2008.

Au 31 d•cembre 2008, l'effectif de L'Entre-Temps 
se composait d'une directrice (1 ETP), d'une 
secr•taire administrative (0,6 ETP) et d'une •quipe 
de terrain compos•e de licenci•s en psychologie 
(2,2 ETP) et de gradu•s assistants sociaux, 
assistants en psychologie et •ducateurs classe 1 
(2,2 ETP). L'•quipe est r•partie sur deux sites.

Les membres de l'•quipe ont particip•, en 2008, 
" diff•rentes formations consacr•es " l'•volution 
des concepts th•oriques et des pratiques psycho-
•ducatives visant " am•liorer l'int•gration des 
jeunes en dif® cult•.

Les moyens financiers

Le tableau ci-contre synth•tise les recettes et 
d•penses de l'exercice 2008, ainsi que leur •volu-
tion par rapport " l'exercice pr•c•dent.

Une •quipe mobile d'intervention en situation 
de crise a •t• mise sur pied f in 2008.

Recettes (en euros)

AAJ Projet-pilote
Subsides COCOF
Subsides AWIPH
Subsides R•gion wallonne
Subsides Rosetta 
Communaut• fran%aise
Subsides ACS
Subsides APE

Total

D!penses  (en euros)

Frais de fonctionnement
Amortissements
R•mun•rations 
et charges sociales
Dotation provision p•cules

Total 

2008

35 000
36 615

170 511
28 358

25 987
30 134
20 331

346 936

84 569
2 960

240 798
34 213

362 540

2007

35 000
33 384

163 924
10 944

1 958
0
0

245 210

64 882
2 525

180 460
20 415

268 282
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Evolution des recettes

En 2008, le budget de L'Entre-Temps a augment• 
de 101 726 euros. Cet accroissement correspond, 
d'une part, aux subsides allou•s par la COCOF dans 
le cadre des nouvelles conventions ACS (30 134 
euros) et, d'autre part, aux subsides allou•s par la 
R•gion wallonne dans le cadre des conventions 
APE (20 331 euros). Le total des subsides accor-
d•s par la R•gion wallonne (d•partements Sant• 
mentale et Familles-Personnes handicap•es) " 
L'Entre-Temps a •volu• de 10 944 euros en 2007 " 
28 358 euros en 2008, ce qui a permis de faire face 
" l'augmentation des charges li•es " l'extension 
de l'•quipe.

Evolution des d•penses

Les frais de fonctionnement g•n•raux ont repr•-
sent•, en 2008, 17/ des d•penses. Les frais de 
fonctionnement sp•ci®ques (10/ des d•penses) 
correspondent aux frais de d•placement et frais 
t•l•phoniques, qui d•coulent du caract!re ambu-

latoire et mobile des interventions du service. 
Rappelons que la zone g•ographique d'interven-
tion de L'Entre-Temps s'•tend sur plusieurs arron-
dissements en Communaut• fran%aise.

La croissance du volume de travail et du nombre 
de jeunes suivis engendre un accroissement 
des frais sp•ci®ques, qui n•cessite de repenser 
l'organisation du travail. Cette r•¯exion 
d•bouchera sur des mesures concr!tes de 
r•duction de ces charges.

Les perspectives 2009 

Le projet-pilote « Intervention mobile en situation 
de crise » ayant •t• accept• par la Communaut• 
fran%aise, l'engagement de 3 postes ETP et une 
intervention ®nanci!re de 16 500 euros dans les 
frais de fonctionnement g•n•raux sont plani®•s 
pour 2009.

Par contre, les subsides allou•s par la Communaut• 
fran%aise pour soutenir le projet global de 

L'Entre-Temps passent de 35 000 euros en 2008 " 
12 000 euros en 2009 en raison des  limitations des 
engagements budg•taires en ®n de l•gislature. 



Le travail de sensibilisation     
sur le terrain

En 2008, L'Entre-Temps a poursuivi de mani!re 
tr!s diversi® •e son travail de sensibilisation et 
de communication sur le terrain. La parution 
d'un article dans la revue Con ̄uence, publi•e 
par l'Institut wallon pour la Sant• mentale, et 
la participation " un reportage de l'•mission Au 
quotidien sur la RTBF ont attir• l'attention des 
professionnels et des particuliers sur la situation 
de certains jeunes en grande d•tresse et sur la 
philosophie d'action de L'Entre-Temps.

Cette d•marche proactive permet " L'Entre-
Temps d'•largir, au ® l du temps, son r•seau de 
collaboration avec les secteurs concern•s et de 
consolider ainsi son approche transversale.

Activités 2008

L'Entre-Temps a pris la parole 

L'•quipe de L'Entre-Temps a expos• son approche transversale lors des Etats g•n•raux de 
la Sant• mentale organis•s par l'Institut wallon pour la Sant• mentale (28 novembre 2008) 
et lors de la matin•e de r•  ̄exion initi•e par la Coordination psychosociale spontan•e du 
Brabant wallon :  « Collaborations entre les secteurs de l'Aide, de la Protection de la Jeunesse 
et de la Sant• Mentale » (19 d•cembre).

L'Entre-Temps a !galement particip! " plusieurs col loques  

« De l'autre c#t• du miroir : Les adultes en souffrance psychique et leurs enfants : �s��
comment vivre et grandir ensemble ? », un colloque de la Ligue bruxelloise franco-
phone pour la Sant• mentale (17 et 18 janvier). 
« Les exclusions v•cues par les enfants », " l'invitation du Parlement de la Communaut• �s��
fran%aise (22 novembre).
« Handi¼ Cap sur la citoyennet• », " l'initiative du Groupe socialiste du Parlement �s��
bruxellois (2 et 3 d•cembre).
« Evaluation de la qualit• des services : pr•sentation des recherches men•es par les �s��
Services d'Aide " l'int•gration et d'Aide pr•coce », journ•e d'•tudes mise sur pied par 
l'Association des Services d'Aide " l'Int•gration en R•gion Wallonne (16 d•cembre).
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En Région bruxelloise

En 2008, l'•quipe de L'Entre-Temps a particip• " 
diff•rents groupes de travail, notamment ceux 
de la Ligue bruxelloise francophone pour la 
Sant• mentale, de la Plateforme de Concertation 
pour la Sant• mentale en R•gion de Bruxelles-
Capitale et du Conseil consultatif bruxellois 
francophone de l'Aide aux Personnes et de la 
Sant•, Section Personnes handicap•es (r•¯exion 
sur une  politique transversale).

Par son travail sur le terrain dans le cadre des 
prises en charge individuelles, l'•quipe de L'Entre-
Temps a •t• amen•e " rencontrer de multiples 
repr•sentants des services d'aide et de soins 
aux adolescents (tribunal de la jeunesse, SPJ, 
IPPJ, enseignement ordinaire et sp•cialis•, CPAS, 
service d'accompagnement pour personnes 
handicap•es, ONE, AMO, SAS

1
, etc.). Ces rencon-

tres ont permis de conforter l'int•r$t de ces diff•-
rents acteurs vis-"-vis d'une action concert•e et 
transversale.

En Région wallonne 

En Wallonie, L'Entre-Temps a poursuivi sa 
participation active " des groupes de r•¯exion et 
de travail au sein de la Plateforme de Concertation 
en Sant• mentale du Brabant wallon (projet 
« D•crochage scolaire et pr•vention » mis sur pied 
" l'initiative de la ville de Nivelles) et de l'Institut 
wallon pour la Sant• mentale (prise en charge des 
mineurs pr•sentant des troubles psychiatriques 
associ•s " des dif®cult•s comportementales 
graves). Son •quipe s'est, par ailleurs, investie dans 
un groupe de travail de l'AWIPH intitul• « Mettre 
en place un m•canisme d'•quipe d'intervention », 
ainsi que dans le Plan de coh•sion sociale de la 
commune de Braine-l'Alleud.

L'•quipe r•pond •galement " des initiatives 
ponctuelles d'•changes, telles que les Journ•es 
d'automne de l'aide " la jeunesse sur le th!me 
« Aide " la jeunesse et sant• mentale », ou 
" certaines tables rondes sur invitation de 
professionnels de la sant• mentale.

Les prises en charge de jeunes 
en difficulté

Contexte général  

Tenant compte des situations d•j" en cours au 
1er janvier 2008, L'Entre-Temps a pris en charge, 
durant l'ann•e •coul•e, 61 jeunes en dif®cult• (36 
en R•gion wallonne et 25 en R•gion bruxelloise). 
Cette forte progression du nombre de prises en 
charge s'explique, d'une part, par l'augmentation 
du personnel de L'Entre-Temps et, d'autre part, 
par la poursuite des actions d'information et de 
sensibilisation aupr!s des institutions et du public 
bruxellois.
Au cours de l'ann•e 2008, L'Entre-Temps a •t• 
sollicit• pour 53 nouvelles demandes de prises 
en charge de jeunes en grande d•tresse : 30 en 
R•gion wallonne et 23 en R•gion bruxelloise. 
Parmi ces nouvelles demandes, le service a suivi 
31 jeunes en dif®cult• (13 en R•gion wallonne et 
18 en R•gion bruxelloise), tandis que 22 jeunes 
ont •t• r•orient•s vers d'autres services. Les 

1 Un lexique situ• " la page 44 du rapport d'activit•s pr•cise la signi®cation des diff•rents sigles utilis•s dans les textes.



demandes non suivies s'expliquent par le fait 
que la situation ne n•cessitait pas l'intervention 
d'un service " vocation transversale et aussi par 
le fait que L'Entre-Temps n'a pas eu la capacit•, 
en termes de ressources humaines, de suivre 
plus d'une soixantaine de  jeunes. Pour rappel, les 
b•n•® ciaires •taient au nombre de 41 en 2007 
et de 37 en 2006, auxquels il convient d'ajouter 
quelques interventions ponctuelles en situation 
de crise qui n'ont pas donn• lieu " l'ouverture 
d'un dossier.

Instances et services demandeurs

Le secteur de l'Aide " la Jeunesse reste le premier 
demandeur pour les interventions classiques de 
L'Entre-Temps. N•anmoins, l'int•r$t du Cabinet de 
l'Aide " la Jeunesse et de la Sant• en Communaut• 
fran%aise s'est d•plac•, en 2008, vers les actions 
sp•ci® ques mises en place par L'Entre-Temps pour 
r•pondre, en urgence, aux situations de crise.

L'Entre-Temps a re%u, en 2008, moins de 

sollicitations directes des agents charg•s du suivi 
des mineurs de l'AWIPH, en comparaison avec les 
ann•es pr•c•dentes. Ceux-ci assurent de plus en 
plus une simple information et orientation vers 
notre service. 

Il convient, par ailleurs, d'•pingler l'augmentation 
du nombre de demandes issues du secteur de la 
sant• mentale. Celles-ci •manent essentiellement 
de centres th•rapeutiques pour adolescents et 
d'h#pitaux psychiatriques. L'Entre-Temps est 
directement sollicit• par ces institutions qui, 
sans interpeller le SAJ , demandent un appui 
concret " la mise en place d'un r•seau d'aide 
susceptible de prendre en compte le traitement 
et l'accompagnement de jeunes fragilis•s par des 
probl!mes psychologiques.

C•dric est %g• de 17 ans lorsqu'un centre 
th•rapeutique pour adolescents interpelle L'Entre-
Temps en octobre 2008. Il souhaite que son 
action th•rapeutique soit soutenue au travers 
d'une implication de la maman du jeune homme. 
Souffrante et •loign•e g•ographiquement du 

Le nombre de demandes de prises en charge formul•es par le 
secteur de la sant• mentale augmente fortement en 2008.

Les instances et services demandeurs 

en 2008 (nouvelles demandes)

AWIPH
Services r•sidentiels pour jeunes (SRJ)

COCOF
Secteur handicap

Aide " la Jeunesse
TJ, SPJ, SAJ, IPPJ, institutions priv•es

Sant• mentale et psychiatrie 
infanto-juv•nile

Jeunes- Familles

Service social d'un h#pital g•n•ral

Total 

R!gion 

bruxelloise

-

2

8

4

3

1

18

R!gion 

wallonne

1

-

9

1

2

0

13
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centre, elle ne peut, en effet,  participer au processus 
de reconstruction de son ® ls.  D'autres demandes 
vont •merger par la suite, notamment le souhait 
de C•dric d'$tre accompagn• dans une mise en 
autonomie. L'Entre-Temps va donc •pauler le 
jeune homme pour obtenir une prolongation des 
mesures d'aide au-del! de ses 18 ans. 
En parall€le, un r•seau de soutien de premi€re 
ligne se met en place : un intervenant l'aide ! 
rechercher un kot, un autre le soutient dans son 
projet scolaire. L'•quipe accompagne aussi C•dric 
pour son inscription au CPAS : il y obtient une aide 
sociale, un soutien ! la gestion ® nanci€re et dans 
le cadre de ses d•marches administratives.
Un accord a pu $tre trouv• avec le p€re de C•dric, 
avec lequel le jeune homme est en con ̄it, pour un 
soutien ® nancier. Lorsque C•dric s'est install• dans 
son kot, avec l'appui du service d'aide ! la mise en 
autonomie et des intervenants de premi€re ligne, 
la mission de L'Entre-Temps a pris ® n. C•dric •tait 
alors %g• de 18 ans et 3 mois.

Quant aux cinq jeunes qui se sont adress•s 
directement " L'Entre-Temps, sans l'interm•diaire 

d'aucun secteur, il s'agit soit d'adolescents qui ont 
entendu parler du service par un proche ayant 
eu un contact pr•alable avec celui-ci, soit de 
personnes dont un membre de la famille b•n•® cie 
d'un suivi par l'•quipe de L'Entre-Temps.

Cadre administratif d'intervention

En R•gion wallonne, 28 prises en charge sur 
36 rel!vent du secteur de l'aide " la jeunesse 
(AAJ), 19 du secteur du handicap (AWIPH), 12 
des secteurs de la sant• mentale (SM) et de la 
psychiatrie. Sur les 36 prises en charge, 21 ont un 
cadre administratif conjoint relevant de deux ou 
trois secteurs. Il convient de relever que 3 dossiers 
relevant du cadre administratif de l'AAJ ont 
n•cessit• une intervention en urgence, de courte 

dur•e, de l'•quipe de L'Entre-
Temps. Ces dossiers vont gagner 
en importance en 2009 du fait 
de la mise en place d'une cellule 
d•dicac•e au sein du service.

En R•gion bruxelloise, 21 dossiers 
sur 25 rel!vent du secteur de 
l'aide " la jeunesse, 8 du secteur 
du handicap (COCOF) et 8 des 
secteurs de la sant• mentale et de 
la psychiatrie. Sur les 25 prises en 
charge, 10 ont un cadre conjoint 

R!gion wallonne

AAJ
AAJ-AWIPH
AAJ-SM<Psychiatrie
AAJ-AWIPH-SM<Psychiatrie
AAJ (interventions de crise)
AWIPH-SM<Psychiatrie
SM<Psychiatrie
AWIPH

TOTAL

8
12
3
5
3
1
3
1

36

R!partition du total des prises en charge de 2008 (61 jeunes) 

selon le cadre administratif d'intervention (avec o u sans mandat)

 R!gion bruxelloise

AAJ
AAJ-COCOF
AAJ-SM<Psychiatrie
AAJ-COCOF-SM<Psychiatrie
COCOF-SM<Psychiatrie 
SM<Psychiatrie
COCOF

TOTAL

11
4
4
2
0
2
2

25



d'intervention relevant de deux ou trois secteurs.
Ces chiffres appellent deux constats importants. Le 
premier est l'apparition, dans le cadre administratif 
d'intervention, du secteur de la sant• mentale. Il 
s'agit de jeunes qui ont b•n•®ci• ant•rieurement 
" notre prise en charge ou b•n•®cient pendant 
celle-ci d'un suivi psychologique dans un centre 
de sant• mentale agr••. L'accroissement de la 
collaboration avec ce secteur (12 prises en charge 
en R•gion wallonne et 8 en R•gion bruxelloise) 
traduit les dif®cult•s auxquelles se heurtent les 
prises en charge th•rapeutiques classiques dans 
certaines situations extr$mes o+ se conjuguent 
d•tresse psychologique et mal-$tre social. 
Confront• " des probl•matiques de plus en plus 
« lourdes », L'Entre-Temps a choisi de mettre 
l'accent sur cette dimension, en restant ®d!le 
" sa philosophie d'action (d•cloisonnement 
des pratiques et f•d•ration des ressources des 
diff•rents acteurs concern•s).

Depuis l'%ge de 13 ans, Manon est suivie par le 
Service de protection judiciaire (SPJ) de Bruxelles. 
A 16 ans, elle est d•scolaris•e et pr•sente des 

troubles graves du comportement, allant jusqu'! 
mettre sa vie en danger. La d•l•gu•e SPJ se tourne 
vers L'Entre-Temps en juin 2008, apr€s avoir fait 
appel, sans succ€s, ! divers services et institutions 
psychiatriques susceptibles d'aider la jeune ®lle 
et de soutenir sa m€re. L'•quipe de L'Entre-Temps 
va accompagner le SPJ, Manon et sa famille dans 
la reconstruction d'un projet tenant compte de 
leurs besoins sp•ci®ques. Ce projet s'articule 
autour d'une r•insertion sociale via la mise en 
place d'un suivi psychiatrique, une rescolarisation 
et l'organisation d'activit•s extrascolaires pour 
Manon et, en parall€le, d'un soutien •ducatif ! la 
m€re.
Le travail de L'Entre-Temps a eu pour objectif 
d'inscrire les passages ! l'acte de la jeune ®lle 
dans une prise en charge globale et transversale, 
n•cessitant la collaboration •troite d'un juge, 
d'une d•l•gu•e SPJ, d'un psychiatre, de Manon et 
de sa famille. Lors de r•unions mensuelles, L'Entre-
Temps a veill• ! ce que chacun reconnaisse le 
r"le de tous dans le processus de reconstruction 
de Manon, compte tenu de leurs comp•tences 
respectives. Ce suivi a n•cessit• de la part de 

l'•quipe mobile de L'Entre-Temps une activation 
constante du r•seau, de nombreux d•placements 
en famille, en h"pital psychiatrique, ! l'•cole, ainsi 
qu'un grand nombre de contacts moins formels 
avec les intervenants de premi€re ligne.
Actuellement, Manon vit chez sa maman, a repris 
une scolarit• en CEFA, mais la situation reste 
fragile.

Le second constat est que la sp•ci®cit• de L'Entre-
Temps comme service transversal semble bien 
reconnue par les diff•rents secteurs. A Bruxelles, 
40/ des interventions rel!vent d'au moins deux 
cadres administratifs, tandis qu'en Wallonie 
ce chiffre grimpe " 58/. Deux interventions " 
Bruxelles et cinq en Wallonie pr•sentent m$me 
un triple cadre administratif. Globalement, dans 
une situation sur deux, l'•quipe de L'Entre-Temps 
assure donc un r#le d'interface entre secteurs, 
confront•s " des logiques diff•rentes et " des 
cadres de travail sp•ci®ques.
 
Notons que pour les prises en charge relevant 
d'un seul secteur, les besoins exprim•s par les 
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jeunes peuvent n•cessiter l'intervention et la 
collaboration d'autres secteurs, rendues possibles 
par la construction d'un r•seau transversal.

Dur•e des prises en charge 

La dur•e des prises en charge est fonction de 
multiples facteurs tels que les objectifs de travail, 
les ressources disponibles, la complexit• de 
la situation¼ Hors situations d'urgence, elles 
varient entre deux mois et un peu plus de trois 
ans. La prise en charge est courte lorsque L'Entre-
Temps peut orienter et mobiliser rapidement les 
services de premi!re ligne comp•tents autour 
du jeune et de sa famille.  Elle est nettement plus 
longue dans les situations complexes, notamment 
lorsque l'environnement familial s'enlise dans un 
fonctionnement rigide.

La mission de L'Entre-Temps s'ach!ve lorsque le 
r•seau de soutien au jeune fonctionne de mani!re 
autonome (l'adolescent ou le jeune adulte a acquis 
la maturit• n•cessaire pour solliciter lui-m$me, 

au sein de ce r•seau, les ressources n•cessaires 
" la continuit• de son projet de vie) ou lorsqu'il 
n'y a plus de demande des diff•rentes parties 
concern•es. En 2008, 14 prises en charge ont 
•t• cl#tur•es en R•gion wallonne et 9 en R•gion 
bruxelloise, sur un total de 61.

En 2007, L'Entre-Temps est sollicit• par le SAJ de 
Bruxelles dans le cadre d'un signalement d'en-
fant en danger. Toute jeune adolescente, Marylin 
se plaint du manque de soins de ses parents par 
rapport ! la reconnaissance et la prise en compte 
de son handicap. Cette situation a entam• les rela-
tions de con® ance entre l'•quipe •ducative, l'•cole 
et les parents. L'intervention de L'Entre-Temps 
va permettre ! Marylin d'$tre •cout•e en terrain 
neutre, mais aussi de rassurer et informer la famille 
par rapport ! l'intervention du SAJ et de cr•er une 
dynamique positive qui remobilise les parents 
autour d'un suivi sp•cialis• via une structure hospi-
tali€re. Des entretiens de relais sont initi•s en vue 
d'un changement d'•cole, en concertation avec la 
jeune ® lle et ses parents. Un travail est •galement 
men• pour r•amorcer des relations de con® ance 

indispensables entre les parents, Marylin, les 
personnes-ressources du milieu m•dical  et de sa 
nouvelle •cole, en s'assurant de leur mise en relais.
Au terme de dix mois d'accompagnement, le bilan 
de cl"ture, r•alis• au cours du premier trimestre 
2008, con® rme le bon fonctionnement du dispositif 
mis en place et la ® n de la prise en charge.

Sur les 23 situations cl#tur•es en 2008, 11 concer-
nent des jeunes qui ont atteint l'*ge de la majorit•. 
La plupart d'entre eux continuent leur parcours 
en s'appuyant sur le r•seau mis en place (Forem 
ou Actiris, centre de formation professionnelle, 
CPAS¼). Pour certains, toutefois, l'*ge de la majo-
rit• repr•sente un cap o+ triomphe le sentiment 
de libert• in® nie ; le jeune rejette, de mani!re 
r•actionnelle, toute forme d'aide, d'o+ qu'elle 
vienne. Il s'agit d'adolescents qui ont eu un tr!s 
long parcours institutionnel, cl#tur• par une rup-
ture quelques mois avant leur majorit• et dont le 
retour en famille a •t• longtemps discr•dit•. Pour 
deux d'entre eux, L'Entre-Temps a initi• les d•mar-
ches vers une mise en autonomie.
Pour les autres jeunes, mineurs cette fois, dont 



le dossier a •t• cl#tur• en 2008, un r•seau 
fonctionnel a •t• mis en place dans le respect des 
demandes et des besoins de tous les partenaires 
(suivi psychologique,  accompagnement vers 
des services de premi!re ligne, internat, •cole 
ordinaire ou enseignement adapt•¼). 

Profil des jeunes pris en charge 

Age des jeunes lors de la demande de prise 
en charge

Sur les 61 jeunes suivis 
en 2008, 15 ont entre 
10 et 12 ans, alors qu'ils 
n'•taient que  6 en 2007. 
Cette situation con® rme la 
pr•cocit• et la gravit• des 
ph•nom!nes d'errance 
institutionnelle et sociale. 
Elle met •galement en 
•vidence le souci de plus 

en plus pr•gnant des acteurs de terrain de pr•ve-
nir l'errance au sein d'une population d'enfants " 
risque. L'Entre-Temps a •galement assur• le suivi 
de 6  enfants de moins de 10 ans. Dans la plupart 
des cas, il s'agit des plus jeunes repr•sentants de 
fratries dont un ou plusieurs membres sont d•j" 
suivis par le service ou d'enfants ayant une maman 
tr!s jeune. Il arrive que L'Entre-Temps agisse, dans 
ce type de situation, de mani!re pr•ventive.

Trente-sept prises en charge ± soit plus de la 
moiti• du nombre total ± concernent des jeunes 
de 13 " 18 ans, qui correspondent au public-
cible de L'Entre-Temps. L'adolescence exacerbe 
les troubles caract•riels largement pr•sents d!s 
l'enfance et encourage certains passages " l'acte 
d•linquant. Dans ces situations, il n'est pas rare 
que les institutions, comme le milieu familial, 
l*chent prise et d•missionnent. Il semble que 
les normes d'encadrement et le manque de 
personnel sp•cialis• (psychiatre, psychologue¼) 
de certains •tablissements " vis•e •ducative ne 
leur permettent pas toujours de r•pondre " la 
prise en charge de ces adolescents.

Les jeunes de 16 " 18 ans repr•sentent 28/ des 
prises en charge en 2008, contre 12/ en 2007. 
Treize nouvelles demandes introduites en 2008 
ont concern• des jeunes de cette tranche d'*ge, 
ce qui con® rme la n•cessit• d'aider les structures 
classiques " orienter les jeunes proches de la 
majorit• vers des relais ad•quats.  Dans certains 
cas, L'Entre-Temps a la possibilit• de continuer " 
travailler avec les jeunes pris en charge au-del" 
de leur majorit• en ren•gociant les conditions de 
sa mission avec les instances concern•es. Il peut 
s'agir de l'AWIPH, mais aussi de l'Aide " la Jeunesse 
" condition que le jeune ait lui-m$me introduit, 
au niveau du SAJ, une demande de prolongation 
des mesures d'aide. L'Entre-Temps a •galement 
suivi, en 2008, trois jeunes adultes. Ces prises en 
charge sont un indice suppl•mentaire du manque 
de relais entre les services pour mineurs et les 
services pour adultes. 

L'Entre-Temps est contact• courant 2008 par 
un d•l•gu• SPJ au sujet de St•phane (16 ans), 
h•berg• dans un Centre d'accueil d'urgence par 
manque de ressources familiales et d'une solution 

Les jeunes de 13 ! 18 ans repr•sentent plus de la moiti• 
des prises en charge par L'Entre-Temps en 2008.
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d'h•bergement ! long terme. Le jeune homme 
fait rapidement part de son souhait d'une mise 
en autonomie. L'Entre-Temps l'oriente priori-
tairement vers un service de l'Aide ! la Jeunesse 
qui propose l'accompagnement de jeunes en vue 
d'une autonomisation progressive, tout en l'•pau-
lant dans ses d•marches. Ce service accepte d'en-
tamer un travail avec St•phane, moyennant le 
respect de conditions strictes (reprise de sa sco-
larit•, mise en place d'un suivi psychologique, 
r•alisation d'un bilan m•dical ! la « Cannabis Cli-
nique ») a® n de s'assurer qu'il soit assez motiv• et 
pr$t pour une mise en autonomie.
Durant ce processus d'admission, St•phane passe 
d'un centre d'h•bergement de crise ! l'autre, 
quand il ne se retrouve pas tout simplement ! la 
rue. L'Entre-Temps et le centre de mise en autono-
mie collaborent a® n d'aider St•phane ! b%tir son 
projet. L'Entre-Temps l'accompagne tr€s concr€te-
ment dans son quotidien et sa recherche d'un lieu 
d'h•bergement, tout en tenant le centre inform• 
de l'•volution de la situation du jeune. 
Le suivi et les d•marches sont tr€s difficiles ! 
mettre en place en raison des conditions de vie 

du jeune. Un accompagnement quotidien de 
St•phane, ponctu• par des r•unions au centre 
a® n de faire le point, va ® nalement d•boucher sur 
une issue positive. St•phane entre directement 
en « code 9 » (pr•paration ! l'autonomie) dans 
un appartement qu'il a lui m$me trouv•, en juin 
2009.

Parmi les jeunes pris en charge en 2008, on 
d•nombre 38 gar%ons et 23 ® lles.  Il existe un 
certain •quilibre entre ® lles et gar%ons pour la 
tranche d'*ge 16-18 ans. Les ® lles de cet *ge sont 
m$me plus nombreuses en R•gion bruxelloise. 
Trois sont de jeunes mamans ayant eu besoin d'un 
soutien pour assumer leur nouveau r#le parental.

C'est un d•l•gu• SPJ qui sollicite L'Entre-Temps en 
septembre 2007 pour l'accompagnement de Marie 
(16 ans), enceinte de 7 mois. Celle-ci est d•scolari-
s•e, fugue r•guli€rement du domicile de sa m€re, 
commet des infractions et met sa vie en danger. Le 
d•l•gu• SPJ ne sait plus que proposer ! cette jeune 
® lle qui a d•j! connu de nombreux placements 
dans des services de l'Aide ! la Jeunesse. 

Il est aussi de plus en plus inquiet en raison de 
l'arriv•e prochaine du b•b•.
Apr€s l'•valuation des besoins et des ressources 
disponibles, l'•quipe de L'Entre-Temps travaille 
avec Marie, Thibault (le futur papa) et leurs familles 
respectives en vue de construire avec eux un projet 
acceptable pour tous dans la perspective de la 
future naissance. A la naissance de Louise, Marie 
trouve une certaine stabilit• en vivant alternative-
ment chez sa m€re et chez sa belle-m€re. L'Entre-
Temps soutient chacune des familles en vue de 
permettre une nouvelle organisation.
Dans un second temps, le service aide Marie et 
Thibault ! faire appel aux personnes et services 
comp•tents pour r•pondre au mieux aux besoins 
de Louise. Un r•seau compos• de l'ONE, du CPAS, 
de la cr€che et du d•l•gu• SPJ, mis en place par 
L'Entre-Temps •paule Marie et Thibault dans leur 
r"le de parent, en les aidant si n•cessaire. La mise 
en place d'un tel r•seau aura permis le maintien 
du nourrisson au sein de son milieu familial alors 
que son placement avait •t• largement envisag• 
avant sa naissance. 



Evolution du lieu de vie 
des jeunes pris en charge  

Au moment de la demande de prise en charge, 
33 jeunes sur les 61 suivis par L'Entre-Temps en 
2008 habitent avec leur famille. Dans la majorit• 
des cas, ce n'est pas la situation la plus appropri•e 
pour le jeune en raison de con ̄its familiaux, de 
la dif® cult• des parents " assumer leur r#le, du 
mal-$tre du jeune dans son milieu familial¼ 
Ce retour en famille r•sulte bien souvent d'un 
renvoi du jeune de son institution, d'un manque 
de solution alternative (aucune place disponible 
ailleurs) ou d'un rejet par le jeune de l'institution.  

Au 31 d•cembre 2008, 13 d'entre eux ont chang• 
de lieu de vie : 7 ont •t• orient•s vers une structure 
r•sidentielle des secteurs du handicap, de l'aide 
" la jeunesse ou de la sant• mentale, 3 vers une 
famille d'accueil, 2 vers un service hospitalier, 1 
vers un internat scolaire.

L'action de L'Entre-Temps s'inscrit dans une logi-
que de besoins favorisant l'int•gration sociale du 
jeune. Dans ce cadre, il peut s'av•rer n•cessaire de 
recourir temporairement " un h•bergement ext•-

rieur capable de couvrir certains de ces besoins : 
s•curit•, accompagnement scolaire individualis•, 
suivi th•rapeutique¼ Lorsqu'une telle solution 
est favoris•e, les membres de la famille restent 
des intervenants privil•gi•s, qui b•n•® cient, s'ils 
le souhaitent, d'un appui de L'Entre-Temps dans 
le cadre de leur mission parentale.

En revanche, sur les 8 jeunes vivant en institution 
AAJ lors de la demande de prise en charge par 
L'Entre-Temps, 2 sont retourn•s en famille avant la 
® n d•cembre 2008. Il en va de m$me pour 4 jeunes 
qui r•sidaient dans une structure pour personnes 
handicap•es au moment de la demande. Un jeune 
h•berg• en service psychiatrique et un autre en 
famille d'accueil ont •galement r•int•gr• leur 
milieu familial au 31 d•cembre 2008. 

Il est fr•quent que des structures r•sidentielles 
sollicitent L'Entre-Temps pour pr•parer la r•int•-
gration du jeune dans son milieu familial ou pour 
aider " articuler une prise en charge transversale, 
notamment avec le secteur psychiatrique. 
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Comme on le voit, l'accompagnement mis en 
úuvre par L'Entre-Temps permet l'•mergence 
de cadres de vie diff•rents et donc de projets 
nouveaux. Dans le cadre de situations familiales 
tr!s fragilis•es, l'internat scolaire s'av!re un outil 
socio-•ducatif int•ressant pour le jeune et sa 
famille " condition que cela s'int!gre dans un 
dispositif global qui n•cessite un appui massif 
de notre •quipe mobile.  De la m$me mani!re, 
l'autonomie supervis•e favorise l'int•gration 
sociale de certains jeunes, provenant de familles 
d•structur•es ou en ® n de parcours au sein 
d'un Service r•sidentiel pour jeunes. L'un et 
l'autre n•cessitent cependant des solutions 
individualis•es et un suivi rigoureux.

Etienne est un jeune de 13 ans, •lev• par ses grands-
parents depuis sa petite enfance. L'agent « suivi 
mineurs » de l'AWIPH fait appel ! L'Entre-Temps, 
en novembre 2006, alors que le jeune r•int€gre le 
domicile familial apr€s trois ann•es pass•es dans 
un SRJ en raison de troubles du comportement. 
L'•quipe de L'Entre-Temps accompagne Etienne 
pour une inscription dans un internat scolaire et la 
recherche d'un enseignement secondaire adapt• 

aux besoins de cet adolescent quali® • de « haut 
potentiel ». Pour garantir le bon d•roulement de 
la vie en internat, l'intervenant de L'Entre-Temps 
maintient des contacts r•guliers avec l'•ducatrice 
r•f•rente d'Etienne. Un membre de l'•quipe  
m€ne, ! une fr•quence r•guli€re, des entretiens 
de soutien a® n qu'Etienne puisse s'exprimer 
et trouver ses propres solutions pour •voluer 
positivement. Le travail de concertation, de 
r•  ̄exion et d'action avec Etienne et son •ducatrice 
r•f•rente permet une stabilisation de son 
projet, tant du point de vue scolaire qu'en ce qui 
concerne la vie en communaut•. De nombreuses 
activit•s extrascolaires (organis•es par l'internat) 
favorisent l'int•gration d'Etienne au sein d'un 
groupe d'adolescents de son %ge. 
Gr%ce ! cela, les retours en famille le week-end 
et lors des cong•s scolaires entra&nent beaucoup 
moins de tension. La situation se stabilisant, les 
contacts et rencontres avec l'•cole, l'internat et 
Etienne ont pu s'espacer au ® l de l'ann•e scolaire. 
Des r•unions de bilan ont lieu tous les trois mois 
pour faire le point sur l'•volution de la situation. 
Progressivement, Etienne a appris ! structurer 
son travail scolaire, ! vivre avec des jeunes de son 

%ge et ! mieux respecter les r€gles de vie en com-
munaut•. Il a •galement appris ! chercher des 
solutions aupr€s de personnes-ressources pour 
•voluer positivement dans un cadre parfois dif® -
cile pour lui. Aujourd'hui, Etienne a fait le choix 
de vivre quotidiennement chez ses grands-parents 
et fr•quente l'•cole secondaire proche de chez lui. 
L'Entre-Temps assure le relais vers un centre de 
guidance pour un suivi psychologique.



Evolution de la scolarit• 
des jeunes pris en charge

Au moment de la demande de prise en charge, 
L'Entre-Temps compte 18 jeunes d•scolaris•s sur 
un total de 61. Leur situation varie entre un tr!s 
fort absent•isme et un d•crochage complet. Le 
suivi de ces jeunes a permis la r•orientation de 
9 d'entre eux vers un nouveau projet scolaire : 
5 dans l'enseignement en alternance, 2 dans 
l'enseignement g•n•ral et 2 dans l'enseignement 
sp•cialis•. Un dixi!me jeune a •t• guid• vers 
une alternative reconnue par la Communaut• 
fran%aise (projet Solidarcit•). Ceci n'a pu $tre 
men• " bien qu'avec l'appui d'un dispositif de 
soutien personnalis• et adapt• aux besoins de 
chacun d'entre eux.

Huit jeunes sur 18 demeurent en situation de 
d•crochage scolaire " la ® n 2008. Dans la prati-
que, ceux-ci connaissent de telles souffrances 
psychologiques et vivent dans une telle errance 
sociale que leur priorit•, pas plus que celle de 
leurs familles, ne se situe pas dans un quelcon-
que projet scolaire. Pour 3 d'entre eux, l'•quipe de 
L'Entre-Temps a d'abord orient• son travail vers 
la recherche d'un lieu de vie stable, permettant 
ensuite  au jeune de s'investir dans des projets 

personnels. Pour 4 autres, le travail de l'•quipe 
s'est centr• sur le mieux-$tre psychique du jeune, 
avec entretiens de soutien et recherche d'appuis 
th•rapeutiques. Pour le dernier d'entre eux, le 
travail a •t• interrompu suite " une d•cision d'en-
fermement psychiatrique prononc•e par un juge.

La situation des 12 jeunes non scolaris•s " la ® n 
2008 est extr$mement diversi® •e. Deux d'entre 
eux sont accueillis en IPJJ et b•n•® cient d'un 
soutien p•dagogique interne " l'•tablissement, 
tandis qu'un autre est plac• en h#pital psychia-
trique. Un n'est pas en *ge d'obligation scolaire 
(cr!che) et six sont devenus majeurs. Parmi ces 
derniers, plusieurs se sont inscrits comme deman-
deurs d'emploi et orient•s vers des formations de 
courte dur•e dispens•es par un service public de 
l'emploi. Deux d'entre eux restent toutefois en 
incapacit• d'activit• scolaire ou professionnelle. 
En® n, deux jeunes ® lles sont en cong• de mater-
nit•.

En ce qui concerne les 32 jeunes scolaris•s au 
moment de la demande de prise en charge 
(14 dans l'enseignement g•n•ral et 18 dans 

Sur les 18 jeunes d•scolaris•s au moment de la prise en charge, 
10 ont pu s'inscrire dans un projet p•dagogique.
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@   Le terme « d•scolaris•s » d•signe les personnes en situation 
d'absent•isme r•gulier ou de d•crochage complet.

@@   Le terme « non scolaris•s » d•signe les personnes qui ne sont pas  
en *ge d'obligation scolaire, ne peuvent pas $tre scolaris•es en 
raison de leur lieu de placement ou d'une situation particuli!re 
(grossesse, par exemple).
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l'enseignement sp•cialis•), L'Entre-Temps pour-
suit une mission de soutien par rapport " un 
projet scolaire qui demeure fragile. Comme d•j" 
soulign•, ce soutien impose tr!s souvent la mise 
en place d'un dispositif d'appui qui comprend des 
contacts r•guliers avec une personne-ressource 
au sein de l'•cole, des r•unions de bilans, mais 
aussi, parfois, le recours " un internat scolaire, la 
participation " une •cole des devoirs ou la colla-
boration avec des sp•cialistes (gestion mentale, 
service haut potentiel d'Erasme).   

Soulignons encore que parmi les jeunes inscrits 
en enseignement sp•cialis•, beaucoup pr•sen-
tent plusieurs handicaps associ•s. En plus de 
troubles du comportement, certains pr•sentent 
un retard mental, d'autres un handicap physique 
ou encore sensoriel. L'Entre-Temps est g•n•rale-
ment interpell• car il est tr!s dif®cile de trouver un 
lieu scolaire adapt• aux besoins du jeune, tenant 
compte de ses diff•rents handicaps. Ainsi que 
cela avait d•j" •t• mis en exergue dans le rapport 
d'activit•s 2007, l'enseignement en alternance 
succ!de parfois " des •checs en enseignement 

sp•cialis•. C'est l'•cole qui propose cette r•orien-
tation scolaire en raison des probl!mes de 
comportements du jeune. Or, la r•ussite en CEFA 
n•cessite de la r•gularit• et une discipline person-
nelle. Cette r•orientation m!ne donc souvent " un 
nouvel •chec. C'est la raison pour laquelle L'Entre-
Temps est constamment en recherche de solu-
tions innovantes.

L'Entre-Temps intervient aupr€s de Maya (15 
ans) depuis la mi-octobre 2008 ! la demande 
du Service de placement familial de Mons. Maya 
pr•sente un handicap mental l•ger. En raison de 
troubles du comportement associ•s, elle fr•quente 
l'enseignement sp•cialis• de type 3.  A l'•cole, elle 
se montre impulsive, a du mal ! rester en classe et 
erre dans les couloirs ! la recherche d'un contact 
privil•gi• et impr•vu avec un adulte.  
Maya est plac•e en famille d'accueil depuis l'%ge 
de 3 mois et des entrevues encadr•es avec sa 
m€re biologique sont organis•es par l'assistante 
sociale du Service de placement familial.  Maya 
ne parvient pas ! mettre des mots sur son mal-
$tre. Celui-ci s'exprime ! travers des passages ! 

l'acte r•guliers ayant principalement lieu ! l'•cole 
(automutilation, incendie de poubelles, agressi-
vit• envers ses camarades, fugues avec mise en 
danger). A la maison, elle semble •pargner ! sa 
famille d'accueil ces comportements excessifs.
L'•cole envisage le renvoi de l'adolescente. L'Entre-
Temps propose alors, en collaboration avec les 
diff•rents acteurs concern•s, de mettre en place 
un dispositif de soutien au sein m$me de l'•cole. 
Ses objectifs sont multiples : aider Maya ! se 
sentir mieux, rassurer le corps professoral, et •viter 
le renvoi de la jeune ®lle.  L'outil propos• par l'•cole 
est la mise ! disposition des diff•rents professeurs 
d'une feuille de route journali€re o* ils sont invit•s 
! indiquer leurs remarques.  Maya investit cet outil 
et est ®€re de montrer une « belle » feuille de route 
aux personnes qu'elle affectionne.
L'Entre-Temps met en place une visite hebdoma-
daire ! Maya au sein de l'•cole pour la cadrer et 
structurer les moments privil•gi•s qu'elle peut 
avoir avec les adultes. Ces rencontres rythm•es et 
programm•es on pour effet de rassurer Maya, qui 
peut, de ce fait, « tenir » en classe dans l'attente de 
ces rendez-vous. En outre, des bilans r•guliers sont 



r•alis•s ! l'•cole en pr•sence de Maya, sa famille 
d'accueil, l'•quipe •ducative, le PMS et l'•quipe 
de L'Entre-Temps. Parall€lement, le service met 
en place, en collaboration avec les parents de la 
famille d'accueil, un suivi p•dopsychiatrique de 
type comportemental. Au ®l du temps, le compor-
tement de Maya s'am•liore et son •tat •motionnel 
se stabilise. De ce fait, les visites ! l'•cole vont s'es-
pacer et la prise en charge se cl"turer ! la ®n de 
l'ann•e scolaire 2009, en accord avec Maya. 

Action en réseau et 
transversalité

En 2008, 4 partenaires en moyenne sont actifs 
dans le travail engag• avec chacun des jeunes 
pris en charge, tant en R•gion bruxelloise qu'en 
R•gion wallonne. L'Entre-Temps con®rme ainsi sa 
volont• de privil•gier une action en r•seau, mais 
aussi celle d'inscrire l'aide de premi!re ligne au 
cúur du processus d'accompagnement de ces 
jeunes exclus. 

Privil•gier l'aide de premi!re ligne

Except• en de rares situations, L'Entre-Temps 
collabore de mani!re privil•gi•e avec le r•seau 
familial et extra-familial (amis, proches, voisins) 
du jeune pris en charge : ces r•seaux repr•sen-
tent 36/ de l'ensemble des partenaires en 2008. 
Il s'agit d'intervenants essentiels car ils consti-
tuent des appuis primordiaux au bien-$tre et " 
la stabilit• du jeune. Ils sont •galement mobilis•s 
en priorit• dans la perspective de la majorit• du 
jeune, compte tenu de l'absence de relais entre 
structures pour jeunes et institutions pour adul-
tes, et aussi du manque de structures d'accompa-
gnement pour ces adolescents presque majeurs. 
Force est de constater que les intervenants, faute 
de possibilit•s d'h•bergement, se retournent 
vers les familles apr!s avoir longtemps laiss• 
pour compte ces adolescents, ignorant d•lib•-
r•ment leurs ressources potentielles. Cet •cart 
forc• (placement par le juge) ou conseill• a, bien 
souvent, des cons•quences catastrophiques sur 
ces familles qui n'ont pas vu leur enfant grandir. 

Ensemble des partenariats, toutes prises en charge confondues.  

R•s : r•sidentiel    N R•s : non r•sidentiel
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C'est lors de ces retours en famille, dans un 
contexte chaotique, que L'Entre-Temps est appel• 
" intervenir.

Dans l'aide de premi!re ligne, d'autres partenai-
res importants sont les •coles, les internats et les 
centres PMS (16/). Cette collaboration est essen-
tielle car beaucoup d'adolescents sont ou ont •t• 
en d•crochage scolaire. Les raisons de celui-ci 
sont multiples : d•sinvestissement, •checs r•p•-
t•s, mauvaise orientation, renvoi¼ Les profes-
seurs et les •quipes pluridisciplinaires des PMS 
sont demandeurs d'une tierce partie pouvant les 
soutenir dans le projet scolaire du jeune. Toutefois, 
le manque de moyens ®nanciers et humains de 
bon nombre d'•tablissements scolaires ne leur 
permet pas toujours d'investir dans des d•mar-
ches individualis•es, ce qui emp$che une resco-
larisation effective de certains jeunes en dif®cult•. 
Notons •galement que les formes d'enseigne-
ment alternatif, comme le CEFA et le contrat d'ap-
prentissage, attirent les jeunes, notamment issus 
de l'enseignement sp•cial de type 3 (troubles du 
comportement). Ils y voient, en plus de la possi-

bilit• de gagner une certaine somme d'argent 
via leur stage, une •chappatoire aux r!gles de 
l'•cole  traditionnelle (ou " la violence qui r!gne 
dans certaines d'entre elles), une forme de recon-
naissance par le travail ou encore une mani!re 
d'•chapper " l'•tiquette « handicap ». 

Parmi les autres partenaires non sp•cialis•s, on 
trouve les CPAS, les avocats, les clubs sportifs, les 
cr!ches, certaines ASBL sp•cialis•es (Douance, 
Solidarcit•¼), les services publics de l'emploi, les 
services communaux de pr•vention, le personnel 
m•dical et param•dical¼ Au total, ces diff•rentes 
cat•gories d'intervenants non sp•cialis•s repr•-
sentent 64/ du total des partenaires de L'Entre-
Temps en 2008.

Une collaboration accrue avec 
la sant• mentale

Les partenaires sp•cialis•s repr•sentent 36/ 
des collaborations nou•es par L'Entre-Temps en 
2008. L'Aide " la Jeunesse demeure le partenaire 

sp•cialis• le plus important. Les partenaires non 
r•sidentiels de l'AAJ occupent une place toute 
particuli!re dans la strat•gie d'action de L'Entre-
Temps gr*ce aux relations nou•es avec les 
d•l•gu•s SAJ et SPJ,  entre autres. 

L'ann•e 2008 est, toutefois, caract•ris•e par une 
collaboration accrue avec le secteur de la sant• 
mentale. Sur les 61 jeunes suivis durant l'ann•e 
•coul•e, 15 ont b•n•®ci•, conjointement " la 
prise en charge par L'Entre-Temps, d'un suivi 
psychiatrique : 9 dans le cadre d'un s•jour en 
service psychiatrique et 6 en ambulatoire. 

Dans le cadre d'un soutien apport• aux parents, 
l'intervention de L'Entre-Temps r•pond " une 
double mission :

cr•er du lien entre les parents et le projet �s��
institutionnel th•rapeutique de l'adolescent ;
favoriser l'acc!s des parents aux services de �s��
sant• mentale.

Le partenariat avec les h#pitaux psychiatriques 



L'Entre-Temps souhaite favoriser, ! c"t• des propositions th•rapeutiques 
actuelles, le d•veloppement d'une approche transversale.
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s'ins!re dans l'approche globale des besoins du 
jeune, incluant par ailleurs une aide sociale et un 
soutien psycho-•ducatif. Cette d•marche s'inscrit 
dans la perspective de la sortie du jeune et d'un 
relais assur• par les services th•rapeutiques 
ambulatoires.

Au travers de ses actions de sensibilisation 
du secteur de la sant• mentale, L'Entre-Temps 
souhaite r•interroger les modalit•s classiques 
des prises en charge th•rapeutiques propos•es 
par les centres de sant• mentale dans les cas de 
situations extr$mes o+ d•tresse psychologique 
et sociale se m$lent •troitement, confrontant les 
professionnels de la sant• mentale, mais aussi  
les acteurs de premi!re ligne " de nouvelles 
probl•matiques. Il entend favoriser, " c#t• 
des propositions th•rapeutiques actuelles, 
l'•mergence et le d•veloppement de nouvelles 
modalit•s de travail, fond•es sur la transversalit• 
et la logique de r•seau.



Récapitulatif des prises en charge en Wallonie - 1er janvier au 31 décembre 2008 

NZ dossier 
< initiales

1 BD

2 VM

3 LM

4 VD

5 DJ

6 ME

Date de 
naissance

6<10<1989

00<00<1992

10<05<1990

08<11<1990

24<12<1989

09<02<1995

D•but Inter-
vention E.-T.

 7<07<2004

31<01<2005

07<04<2005

21<02<2006
22<09<2008

18<08<2006

11<09<2006

Fin Inter-
vention E.-T.

15<02<2008

-

30<05<2008

23<05<2008
-

17<03<2008

-

Mandat
Reconnaissance E.-T.

TJ Nivelles (12<2004-...)
D•cision SAI 

(07<07<2004-15<02<2008)

SPJ Nivelles (04<03<05-...)
D•cision SAI 

(14<03<2005-30<06<2008)

TJ Nivelles (03<2005-...)
D•cision SAI 

(08<06<2005-30<05<2008)

D•cision SAI 
(21<02<2006-12<07<2007)
(13<07<2007-12<07<2010)

SAJ Nivelles
D•cision SAI 

(07<09<2006-17<03<2008)

D•cision SAI 
(06<02<2005-03<03<2011)

Historique des prises en 
charge

AMO Carrefour J Wavre (2001)
SRJ Waterloo (09<2002-10<2003)

SRJ La Maison familiale 
(09<2002-09<2003)

SAI Le Cerf-Volant (2004-2005)

Observation hospitali!re 
HUDERF (09<2003)       
SRJ Reumonjoie 

(09<2000-06<2003)                    
 SRJ Kegeljian (12<2003-05<2004)                         
IPPJ Fraipont (03<2004-04<2004)                          

 IPPJ Wauthier-Braine 
(05<2004-06<2004)              

 H#pital Le Domaine (06<2004)                               
IPPJ Fraipont (07<2004-08<2005)

SRJ La Source vive 
(08<1998-06<2004)

SRJ Schaltin (08<2004-06<2006)

Famille d'accueil (1995-...)
SRJ Clairval (02<2006-12<2006)

SRJ Les Tilleuls 
(02<2003-09<2005)

Accompagnement POI Les 
Tilleuls (09<2005-08<2006)

Scolarit• au 31 
d•cembre 2008

Enseignement 
sp•cialis• type 3

CEFA

Service d'accrochage 
scolaire

D•scolaris•

CEFA

Enseignement 
secondaire g•n•ral

Lieu de vie au 31 
d•cembre 2008

Famille

Amis

Famille

Famille

Famille

Internat scolaire 
Grand-parents

R•seaux et Partenariats
@actuels

L'Entre-Temps@
Famille@
Ecole@ 

L'Entre-Temps@
Famille@

Ecole (CEFA)
CPAS

IPPJ Fraipont
AMO CEAJ

L'Entre-Temps@
Famille@

HP La Ram•e
Ph•nix-Centre de jour 

toxicomanes
Everberg

SAAE La Maison
IPPJ Jumet

SAS

L'Entre-Temps@
Famille@

SRJ Schaltin
Suivi mineurs AWIPH
Centre de guidance

PPP Sonatine
Ecoles

D•l•gu• SAJ<SPJ

L'Entre-Temps@
Famille d'accueil@
Ecole Les Malgras

Service placement familial@
SRJ Clairval

D•l•gu•e SAJ@
CEFA@

L'Entre-Temps@
P!re@

Ecole - PMS - Internat@
Grands-parents paternels

Logop!de@    

               Situations AWIPH



7 DS

8 SS

9 BJ

10 ET

11 MA

18<06<1996

16<05<1991

25<06<1992

21<12<1992

20<05<1988

19<11<2006

20<07<2007

11<09<2007

30<11<2007

23<11<2007

-

-

-

-

03<06<2008

SPJ Nivelles 
(18<02<2005-...) 

D•cision SAI 
(23<08<2005-22<08<2008)
en cours de renouvelle-

ment 
SAJ Nivelles (08<2008-...)

SPJ Nivelles
D•cision SAI 

(20<07<2007-30<06<2008)
et 

(01<07<2007-31<08<2009)

D•cision SAI
 (07<08<2007-31<08<2009)              

CBJ
 (10<01<2008-18<04<2008)              

TJ BXL (18<04<2008-...)

D•cision SAI 
(21<01<2007- 28<01<2010)               

SAJ Mons

D•cision SAI 
(21<05<2006-03<06<2008)

COE Espace (1999)
CMP Clairs Vallons 

(sept 2004-ao[t2005)
SRJ La Maison familiale

(sept 2005)
SAIE Le Traversier (2006)

Foyer Bayart 
(14<12<1996-10<12<1998)

IMP Les Tilleuls 
(09<2003-31<06<2005)

SRJ Clair Val
 (04<07<2005-20<04<2007)

IPPJ Saint Servais 
(20<04<2007-04<05<2007)

CAU Henri Jaspard
(15<05<2007-22<06<2007)

H#pital William Lennox-
neurologie p•diatrique 

(27<07<1998-16<07<1999)                      
SRJ Reumonjoie (2005-04<2007)                          
HP les Kiwis (06<2007- 08<2007)

Hospitalisations en psychiatrie

(r•ouverture dossier Entre-
Temps)

Enseignement 
secondaire g•n•ral

Enseignement secon-
daire sp•cialis• type3

D•scolaris•

Enseignement secon-
daire sp•cialis• type3 

Majeur-en recherche 
d'emploi

Internat scolaire
M!re

En autonomie 
(couple)

Famille 
Accueil de crise

Famille d'accueil

En autonomie

Centres de loisirs 
Douance@

Service psychiatrique 
Brugmann                            

M!re@                                    
Suivi mineurs  AWIPH@

L'Entre-Temps@ 
M!re@ 

Ecole-Internat@                    
SPJ<SAJ@

Centre de Sant• Mentale@      
Centre de loisirs

L'Entre-Temps@
M!re@ 

Compagnon@                        
Ecole@ 

D•l•gu•e SPJ@ 
M•decin traitant@

CPAS@                                 
AMO " l'Uche@

L'Entre-Temps@
M!re@
P!re@

Grand-m!re paternelle@
Marraine

Ecole - PMS                         
Service de m•diation 

familiale
Suivi mineurs AWIPH@

Les Kiwis
SOS Jeunes < Abaka@             

AMO < CEAJ
SRJ Kegeljan                        

Psychiatre priv•@                   
La Pommeraie@

L'Entre-Temps@
Famille@ 
Ecole@

D•l•gu•e SAJ@                    
Suivi mineurs AWIPH@

Famille d'accueil@
SAIE Les Bourgeons@

L'Entre-Temps@
Compagne@
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Récapitulatif des prises en charge en Wallonie - 1er janvier au 31 décembre 2008  (suite)
NZ dossier 
< initiales

12 DB

13 CL

14 AJ

15 ML

16 DD

17 PD

D•but Inter-
vention E.-T.

09<04<2008

18<04<2008

16<10<2008

01<02<2008

14<10<2008

26<09<2008

Fin Inter-
vention E.-T.

-

-

-

-

-

-

Mandat
Reconnaissance  E-T

SAJ Nivelles
D•cision SAI 

(07<09<2006-17<03<2008)

D•cision SAI 
(30<09<2005-30<09<2008)                
TJ Nivelles (06<2008-...)

D•cision SAI 
(27<10<2008-18<01<2010)               

SPJ Nivelles

TJ Nivelles 
(01<2008-¼)
D•cision SAI 

(01<09<2005-30<08<2008) 
(31<08<2008-30<08<2011)    

D•cision SAI 
(demande en cours)

TJ BXL

D•cision SAI 
(demande en cours)

Historique des prises en 
charge

H#pital Saint-Jean, unit• 
p•dopsychiatrique les Domino 

(03<2007-06<2007)

SAIE Le Traversier (2003)
SAAE le Gai Logis

(02<2004-05<2006)
SRJ Schaltin

(27<04<2006-19<06<2006)                    
hopital Nivelles(07<2006)                                      

IPPJ Wauthier Braine
(07<2007-09<2007)

Karibu Titeca (09<2007-09<2008) 
    

SRJ Le Baucory    

Hospitalisations en psychiatrie
SRJ Le Baucory                                                   

PPP La Sonatine (d•c 2007)

SRJ Maison Familiale (2005-2008)                       
Famille d'accueil (2008-...)

SAAE foyer l'Aub•pine (1994)
SRJ Schaltin

Scolarit• au 31 
d•cembre 2008

Enseignement 
secondaire sp•cialis• 

type3 forme 4

Projet d'insertion : 
Solidarcit•

Contrat 
d'apprentissage 

(INFAC)

CEFA

Enseignement 
secondaire sp•cialis•  

Type 3

Enseignement pri-
maire g•n•ral

Lieu de vie au 31 
d•cembre 2008

SRJ Snarck

En famille

En famille

En famille

Famille d'accueil

Schlatin \ retour en 
famille le week-end

R•seaux et Partenariats
@actuels

 CPAS@
Service de sant• mentale@     

Agent adulte AWIPH@

L'Entre-Temps@
M!re@ 

Grand-m!re maternelle@
Ecole - PMS                         

AMO " l'Uche                      
SRJ Snarck@

P!re@ 
 Suivi mineurs AWIPH@

L'Entre-Temps@ 
Famille@
HP Titeca

SRJ le Coga 
AMO " l'Uche@

Solidarcit•@ 
IPPJ 

Psychiatre priv•@
D•l•gu•e SPJ@

L'Entre-Temps@
M!re@

D•l•gu•e SPJ@

L'Entre-Temps @
M!re \ famille@
D•l•gu•e SPJ@                   
AWIPH-Agent
 suivi mineurs@

Avocat@
CEFA<PMS@
Le Chenal@

L'Entre-Temps@                    
Service d'accueil 
familial de Mons@                             

Centre de guidance de 
Nivelles@

Famille d'accueil@

L'Entre-Temps@
P!re - M!re@

Date de 
naissance

03<09<1995

20<04<1992

12<10<1991

23<11<1992

17<01<1994

10<02<1997

               Situations AWIPH



18 BS

19 VL

20 TJ

21 BR

03<01<1994

04<04<1992

9<05<1995

20<08<1990

13<11<2008

23<11<2004

17<08<2005

27<06<2006

-

-

-

-

27<08<2008

TJ BXL

SPJ Vervier
D•cision SAI

 (2006- 07<2009)

TJ Nivelles 
(14<12<2004-...)

SPJ Nivelles 
(09<11<2005-08<02<2006)

SAJ Nivelles
(02<08<2006-...)

SAJ Nivelles (2004)
SPJ Nivelles

 (19<10<2004-01<2006)
TJ Nivelles

 (23<01<2006-12<2007)
SAJ Nivelles 

(01<2008-20<08<2008

 (entr•e 09<2006)

Hopital de la Citadelle, 
psychiatrie

 (30<07<2003-5<07<2004)                                                         
La petite maison " Chastre 

(5<07<2004-4<02<2005)                                                           
Psychiatre ambulatoire                                        
Hopital de la Citadelle, 

psychiatrie
 (11<02<2008-11<03<2008)

AMO Jodoigne 
(07<2004-05<2005)

Fondation Joseph de Namur 
(03<2004-10<2004)     

Centre hospitalier de Nivelles 
(05<2004)                 

AMO Braine l'Alleud (08<2004)                              
Centre p•diatrique L•on 

Poriniot (08<2004-04<2005)                                                            
SAIE Le traversier (10<2004)                               

Centre de traitement social de la 
crise (04<2005-07<2005)

Centre Le Moulin 
(07<2005-01<2006)                        

IPPJ Fraipont (01<2006-02<2006)

D•scolaris•

Contrat 
d'apprentissage

Enseignement secon-
daire professionnel

Enseignement secon-
daire professionnel

Centre de premier 
accueil

En autonomie

Internat scolaire

SAAE - La Maison 
Apprentissage auto-

nomie

SRJ Schaltin@
D•l•gu• SPJ@                     

AWIPH-Agent suivi 
mineurs@

L'Entre-Temps@
D•l•gu•e SPJ@

Centre premier accueil@
M!re@

L'Entre-Temps@
Famille@
Ecoles

Internat scolaire
PMS
AMO
CPAS

D•l•gu• SPJ@ 
Service d'accrochage 

scolaire
SAAE La Cl• de Sol@

L'Entre-Temps@
Famille@                              
Ecoles@

Ecole des devoirs
Club de sports                      

AMO: carrefour J@
Internat scolaire@

Logop!de                             
D•l•gu•e SAJ@

L'Entre-Temps@
M!re@

SAAE La Maison@
D•l•gu•e SPJ                     

Service Jeunesse Braine-
L'Alleud

               Situations non AWIPH
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Mandat
Reconnaissance  E-T

SPJ Nivelles 
(18<02<2005-08<01<2008)

Pas de mandat

CBJ (10<01<2008-...)

Pas de mandat

SPJ Nivelles
(08<05<2008-...)

SPJ Nivelles (08<2008-...)

Pas de mandat

Récapitulatif des prises en charge en Wallonie - 1er janvier au 31 décembre 2008  (suite)
NZ dossier 
< initiales

 

22 DV

23 DM

24 BJ

25 Ev

26 WO

27 FT

28 RJ

Date de 
naissance

 

18<01<1994

25<11<1989

23<08<1996

18<10<1993

12<08<1993

08<12<1992

10<07<1989

D•but Inter-
vention E.-T.

19<11<2006

15<10<2007

30<10<2007

20<11<2007

07<12<2007

05<06<2008

01<02<2008

Fin Inter-
vention E.-T.

-

01<01<2008

-

01<01<2008

-

20<11<2008

-

Historique des prises en 
charge

IPPJ Wauthier Braine 
(02<2006-03<2006)

Erasme (1996)
SOS Enfants Saint-Pierre (1996)

COE Espace (1999)
SAIE Le Traversier (2006)

HP Van Gogh

Pas connu 
(prise en charge courte)

SOS Enfants-Parents                                            
Th•rapeutes priv•s                                                

Equipe psychiatrique mobile

Placement CARPS (05<1998)

Scolarit• au 31 
d•cembre 2008

Enseignement secon-
daire g•n•ral

D•scolaris•

Enseignement 
primaire Type 5

Enseignement secon-
daire Sp•cialis•

Enseignement secon-
daire Professionnelle

Enseignement secon-
daire g•n•ral

D•scolaris•e

Lieu de vie au 31 
d•cembre 2008

En famille

Sans domicile ®xe

Centre M•dical 
P•diatrique Clairs 

Vallons

IMP

Internat scolaire < 
M!re < Fr!re

En famille

Hospitalisations

R•seaux et Partenariats
@actuels

L'Entre-Temps@ 
M!re@

SPJ 
Centre Culturel de 

Waterloo 
Centres de loisirs                
AMO " l'Uche@

L'Entre-Temps@ 
M!re@

R•sidence AAJ : La Hutte   
Service de pr•vention 

communal@
CPAS@ 

Avocat@

L'Entre-Temps@
P!re@
M!re@                                 

Grand -m!re paternelle@
H#pital des enfants RF

CMP Clairs Vallons@            
Ecole

L'Entre-Temps@                   
Ecole<PMS@                         

IMP@

L'Entre-Temps@
M!re@

Ecole<Internat@
Fratrie@                               

Ecole des devoirs                
D•l•gu•e SPJ@

L'Entre-Temps@
D•l•gu•e SPJ@

P!re@
M!re@                                   
CThA

L'Entre-Temps@

               Situations non AWIPH



29 GM

30 MC

31 GG

32 LE

33 FC

34 VF

35 CA

36 LT

07<08<1992

13<07<1999
Á

08<03<1991

07<09<1991

20<01<1991

10<06<1967

30<08<1999

13<11<1990

15<07<2008

25<09<2008

23<10<2008

24<10<2008

03<12<2008

18<02<2008

04<08<2008

18<07<2008

27<10<2008

-

-

31<12<2008

-

01<04<2008

14<08<2008

12<08<2008

Pas de mandat

Pas de mandat

Pas de mandat

SPJ Dinant

SPJ Nivelles

-

SAJ Verviers

SPJ Vervier

CAU Baelen (12<2004)                                         
Hopital Van Gogh (01<2005)
Maison Castelain (02<2005-

03<2005) < CAU Gilly (03<2005)                                             
Clinique jolimont (05<2005)                                   

HP Les kiwis (06<2005-12<2005)                           
CAU La cit• joyeuse (03<2006)

Hopital Moli!re (03<2006)                                     
HP Fondroy (03<2006-04<2006)                            

HP Brugmann (05<2006)                                        
HP Les kiwis (06<2006-...)

Centre m•dical p•diatrique 
de Biez

H#pital de Braine-l'Alleud

SRJ Les tilleuls 
(02<2003-09<2005)

Centre Th•rapeutique pour 
Adolescents

Psychiatre priv•

Hopital psychiatrique Fond'Roy                             
H•bergement aide " la jeunesse                           
HP La petite maison - Unit• la 

Jet•e

Hospitalisation " la clinique Hen-
ri-Chapelle < HP Petite Maison                                                  
Hospitalisation " Brugmann                                   
HP les Kiwis < Service vervier-
tois d'accompagnement et de 

guidance

Enseignement secon-
daire technique

Enseignement pri-
maire g•n•ral

Ceri®cat m•dical

Enseignement secon-
daire sp•cialis• type3

D•scolaris•

Enseignement pri-
maire sp•ciialis•

D•scolaris•

psychiatriques < Sans 
domicile ®xe

En famille

En famille

Centre 
Th•rapeutique pour 

Adolescents

HP La petite maison - 
Unit• la Jet•e

En famille

En famille

Internat scolaire

H#pital Saint-Alexien

HP Deux Alice@                    
Famille

HP Fondroy
HP Brugmann                      

Saint-Pierre (psychiatrie)      
HP Beauvallons 

L'Entre-Temps@                    
Famille@

Association pour les 
Hauts Potentiel, Douance@             

AMO Braine-le-Comte@           
PMS@

L'Entre-Temps@
Grand-Parents@                   

P!re - M!re@                        
PMS-•cole Jodoigne@

L'Entre-Temps@                    
M!re - P!re@                        

Ctha@

L'Entre-Temps@
HP - La Jet•e@

L'Entre-Temps@
M!re@

D•l•gu•e SPJ@                   
AMO@

L'Entre-Temps@
Famille @                            
CPAS@

L'Entre-Temps@                    
SAJ, conseiller, d•l•gu•@

L'Entre-Temps@
SPJ@

H#pital Saint-Alexien@

               Intervention d'urgence
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Date de 
naissance

9<03<1990

24<08<1990

8<12<1992

09<03<1993

01<09<1991

D•but Inter-
vention E.-T.

01<08<2006

1<06<2006

27<03<2007

14<05<2007

01<06<2007

Fin Inter-
vention E.-T.

12<06<008

23<04<2008

31<01<2008

-

-

Historique des prises en 
charge

Internat scolaire 
(sept-octobre 2004) 

COE Bruxelles 
(nov 2004 - sept 2005)

Naissance en prison
M!re - enfant " Titeca

 Pouponni!re
IMP Decroly                                        

La Petite Maison " Chastre
COE G•n•ration
 IPPJ Fraipont

Everberg                                              
Unit• Karibou Titeca                                 
IPPJ Wauthier Braine                           

IPPJ Braine-le-Ch*teau

Centre Audiophonologique 
CMAP

Par•lie                                                       
IMP Le Nid Marcelle Briart                     

Everberg

SRJ Les Cailloux                                
IPPJ Saint-Servais

Scolarit• au 31 
d•cembre 2008

Cours par 
correspondance

D•scolaris•

Enseignement secon-
daire sp•cialis•

Enseignement 
sp•cialis• type 3

Enseignement 
secondaire sp•cialis• 

Type 3

Lieu de vie au 31 
d•cembre 2008

Famille 

Famille

 Famille

Famille

En autonomie

R•seaux et Partenariats
@actuels

L'Entre-Temps@
Famille@

 D•l•gu• SPJ 
Ecole priv•e 

 Psychologue priv•e@ 
(gestion mentale)
Planing Familial@

 CPAS @
Agence int•rim sociale@

L'Entre-Temps@
P!re@
 M!re@

D•l•gu•e SPJ@
IPPJ Braine-le-Ch*teau     
 IPPJ Wauthier-Braine

Solidar-Cit• 
 H#pital Saint-Pierre

diagnostic

L'Entre-Temps@
Parents@

Ecole Le Tremplin
Centre de r••ducation@

Ecole IRSA@
 Centre de Service IRSA@   

D•l•gu• SAJ@

L'Entre-Temps@
Parents@

Centre de guidance de 
Chapelles-aux-Champs                         

± D•l•gu• SPJ@ 
Ecole<PMS@

Neurologue @

L'Entre-Temps@
M!re et beau-p!re

P!re
Marraine@

IMP Les Cailloux
IPPJ Saint-Servais 

 Le Bataclan
Suivi mineur

Mandat
Reconnaissance  E-T

TJ Bxl

TJ Bxl

SAJ Bruxelles

TJ Bruxelles
Avis d'entr•e Cocof                  
Avis d'entr•e AWIPH

Mandat TJ

Récapitulatif des prises en charge à Bruxelles - 1er janvier au 31 décembre 2008 
NZ dossier 
< initiales

1 MQ

2 FV

3 TM

4 MY

5 GC



6 ]H

7 GA

8 CY

9 AL

10 HJ

11 SI

31<10<1994

24<05<1990

3<07<1994

20<05<1991

4<12<1995

11<11<2007

11<07<2007

1<04<2007

23<07<2007

01<09<2007

9<07<2007

10<06<2008

-

19<03<2008

-

-

26<06<2008

-

Mandat TJ

Aucun

Mandat TJ 
Accord Cocof                        

D•cision AWIPH

Mandat TJ   

Accord Cocof

Mandat TJ 

SRJ Les Cailloux 
COO Le Pertuis 
SSM La Gerbe 

HUDERF 
La Petite Maison (La Mosaique) 

COE Les Alouettes

Th•rapeute priv•                                      
SAS Anderlecht       

IMP La Passerelle

Plusieurs placements d!s la 
petite enfance

 Petrosino (d•cembre 2005)
CAU Gilly (d•c 2005-janv 2006)

Foyer Lilla Monod 
(janv-mars 2006)                                                          

IPPJ Saint-Servais (juin-juill 2006)    

SRJ La Maison familiale 
(23<08<2004-30<08<2007)

Suivi psychiatrique Hude (2004)

D•scolaris• (IPPJ)

D•scolaris•

Certi®cat m•dical

D•scolaris•e

Enseignement 
primaire sp•cialis• 

type 3

Cr!che

IPPJ 
Braine-le-Ch*teau

Appartement

Hopital Brugmann
psychiatrie

Alternance famille 
m!re<famille 
compagnon

Alternance 
p!re<m!re

P!re

AWIPH
Ecole@
CPAS@
Juge@

L'Entre-Temps@
Parents@

Serv diagn Saint-Pierre 
IPPJ Braine-le-Ch*teau  

SRJ Le Coga

L'Entre-Temps@
M!re et soeur@ 

Psy mobile@

L'Entre-Temps@
M!re et grand-m!re@

Internat Sp•cial@
Ecole@

AMO Atouts Jeunes
D•l•gu•e SPJ@

Centre de Sant• Mentale@ 
Hopital Brugmann@

L'Entre-Temps@
Compagnon

M!re@
Belle-m!re
CPAS Forest
CPAS Uccle@
ONE Uccle

PMS@
SAS

D•l•gu• SPJ@
Psychiatre@

Cr!che@
Ecole@

L'Entre-Temps@
P!re@
M!re@
Ecole@

L'Entre-Temps@
P!re@
M!re@

Grands-m!res@
Familles@

ONE@ 
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Date de 
naissance

19<02<1992

15<04<1992

1992, 1993, 
1996, 1999, 
2002, 2004

12<06<1994
09<02<1997

04<05<1966

06<06<1991

13<03<1996

D•but Inter-
vention E.-T.

16<06<2008

09<07<2008

27<06<2008

01<01<2008

29<05<2008

09<07<2008

14<10<08

Fin Inter-
vention E.-T.

-

21<11<2008

sept 2008

Historique des prises en 
charge

HP Le Domaine                                              
IPPJ-Saint Servais

Minorit• prolong•e  en h•berge-
ment pour personnes 

handicap•es

Hospitalisations " Brugmann

Ecole Shaller                                    
H#pital Saint-Pierre, p•diatrie

 SOS Enfants

Scolarit• au 31 
d•cembre 2008

D•scolaris•e

D•scolaris•e < Ma-
ternit•

Scolaris•s

Enseignement 
g•n•ral

Recherche d'un 
centre de jour

Certi®cat m•dical

Enseignement 
secondaire sp•cialis• 

Type 2

Lieu de vie au 31 
d•cembre 2008

Hospitalisation 
psychiatrie (En 

fugue)

Famille 

Famille

Famille d'accueil

 Famille

Centre th•rapeu-
tique pour adoles-

cents<m!re

Internat scolaire<
Famille

R•seaux et Partenariats
@actuels

Cr!che@
D•l•gu• SPJ@

L'Entre-Temps@
Famille@

AMO Amos
D•l•gu• SPJ@ 

H#pitaux psychiatriques@ 
(FondRoy, Petit 

Bourgogne)

L'Entre-Temps@
Famille@

Compagnon@
D•l•gu• SPJ@

ONE@ 

L'Entre-Temps@
Famille@

D•l•gu• SPJ@
CPAS@

Avocat@

 L'Entre-Temps@
D•l•gu• SAJ@

Famille@
Ecole@

Internat scolaire@

L'Entre-Temps@
Maman@
CPAS@

 COCOF@

L'Entre-Temps@
M!re@
Tante@
Ctha@

L'Entre-Temps@
P!re-M!re@

H#pital Saint-Pierre
 Internat@

D•l•gu•e SPJ@

Mandat
Reconnaissance  E-T

Mandat TJ

Mandat TJ

Mandat TJ

SAJ Bruxelles

Accord Cocof

SAJ Bruxelles

TJ<SPJ Bruxelles     COCOF

Récapitulatif des prises en charge à Bruxelles - 1er janvier au 31 décembre 2008 (suite) 

NZ dossier 
< initiales

12 BF

13 DV

14 ]F

15 fr!res F.

16 EKh

17 BS

18 MM



19 RV

20VN

21 Bl

22 MC

23 AK

24 KF

25 NJ

28<02<1991

11<03<1992

11<08<2000

30<05<1993

25<02<1995

13<05<2000

13<06<1995

12<11<2008

1<12<2008

18<03<2008

08<12<2008

17<12<2008

13<03<2008

17<04<2008

-

-

01<06<2008

TJ<SPJ Bruxelles

TJ Bruxelles      

SAJ Bruxelles

TJ Bruxelles      

Pas de Mandat

Mandat TJ  Cocof                        

TJ < SPJ
 

Famille d'acceuil
Abbaka

Haven 21

Claire-Vallon
La Sonatine

 Le Foyer  

Hospitalisation " l' Hude             
Centre de guidance de Saint-

Gilles
La Cit• Joyeuse                                                       

IPPJ Wauthier-Braine                          
La Sonatine

Hospitalisation au CAP                 
Suivi psychiatrique " Brugmann

H#pital de jour UCL 
p•dopsychiatrie 

12<09<06-13<11<2007  

Famille d'accueil                           
CAU Henri Jaspar CAS

D•scolaris•e

D•scolaris•e

Enseignement 
primaire g•n•ral

Scolaris•s

Enseignement 
secondaire sp•cialis• 

autistique

Enseignement 
primaire sp•cialis• 

autistique

Contrat 
d'apprentissage

 

Famille •largie

Famille •largie

Famille d'accueil

IPPJ Wauthier-Braine

En famille

SRJ Provincial de 
Ghlin

Internat scolaire < 
ami

L'Entre-Temps@
Compagnon@

Haven 21@
Avocate@

D•l•gu•e SPJ@

L'Entre-Temps@
D•l•gu• SPJ@  Famille 

•largie@

L'Entre-Temps@
P!re@

Famille •largie@
Famille d'accueil@ 

D•l•gu• SAJ@ 

L'Entre-Temps@
La Sonatine@

Ecole@

L'Entre-Temps@
Famille@

Huderf (suivi psy)@     
Ecole@ 

L'Entre-Temps@
M!re@

COCOF@
D•l•gu• SPJ@
SRJ de Ghlin@
Le CAP(UCL)@

L'Entre-Temps@
D•l•gu•e SPJ@

Personnel kot " projet 
LLN@

Internat scolaire@ 

               Interventions de crise
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Coup d’œil rétrospectif

Age au moment de la demande
(nombre de jeunes pris en charge 2004-2008)

5

10

15

20

0 1-9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 1920 et +Age

1 1 1

8

44
3

8

10
9

15

18
17

Bruxelles

Wallonie

Activit• totale

Evolution du nombre de jeunes pris en charge 
(total cumulatif 2004-2008)

7

15
8

27

34

27

36

8

15

25

22

35

42 42

61

10

20

30

40

50

60

70

(2,44)

(2,73)

(3,76) (4,43)

(5,94)

2004 2005 2006 2007 2008

(taux d'encadrement)

@ Certains jeunes sont suivis durant plus d'une ann•e et sont 
donc comptabilis•s plusieurs fois.

Pour clore ce rapport d'activit•s 2008, il nous a sembl• 
utile de jeter un coup d'úil r•trospectif sur les cinq 
premi!res ann•es d'existence de L'Entre-Temps et 
d'•largir, par quelques statistiques, le champ de la 
r•  ̄exion.
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Premier constat : entre 2004 et 2008, le nombre 
de b•n•® ciaires a cr[ de mani!re signi® cative, 
proportionnellement " l'•volution du taux 
d'encadrement. Au total, 99 jeunes ont •t• suivis 
par L'Entre-Temps durant cette p•riode. Les 
statistiques ne re ̄!tent toutefois pas la r•alit• 
des besoins. En 2008, par exemple, le service a 
re%u 53 nouvelles demandes, mais s'est trouv• 
dans l'impossibilit• de r•pondre favorablement 
" 22 d'entre elles, faute de capacit• suf® sante de 
prises en charge.

Il convient de noter qu'en 2004, L'Entre-Temps a 
accept• un nombre tr!s important de situations 
au regard du taux d'encadrement. Pour rappel, le 
service n'avait re%u " l'origine qu'un agr•ment de 
l'AWIPH comme Service d'aide " l'int•gration pour 
5 situations. Bien que l'AWIPH ait port• la capacit• 
agr••e " 10 jeunes en 2005, ce qui a permis un 
renforcement du personnel de L'Entre-Temps, le 
nombre de jeunes suivis a continu• " augmenter 
de mani!re beaucoup plus importante que le taux 
d'encadrement.

La situation s'est normalis•e d!s 2006 pour 
parvenir, l'ann•s suivante, " un optimum, avec un 
taux d'encadrement de 4,4 pour 42 jeunes pris 
en charge. Soit une moyenne de 10 situations 
par intervenant de terrain. Cette situation n'est 
cependant assumable qu'avec une excellente 
gestion des charges de travail, qui permet de 
diff•rencier l'implication de chaque membre 
de l'•quipe en fonction des phases de travail : 
une " deux interventions par semaine lorsque 
la mission d•marre (phases pr•paratoire et 
protocolaire), deux " trois interventions par mois 
dans la phase de suivi, un regard attentif sur le 
bon fonctionnement du dispositif ± mais avec une 
disponibilit• permanente - en phase de cl#ture.

En 2008, l'obtention de nouveaux postes ACS 
et APE a permis d'•largir le champ d'action du 
service et d'augmenter encore le nombre de prises 
en charge, en particulier en R•gion bruxelloise. La 
mise en place, " la ® n 2008, d'une cellule mobile 
permettant de g•rer, en urgence, les situations de 
crise a •galement eu un impact sur le nombre de 
prises en charge durant l'ann•e •coul•e ± impact 

qui sera plus signi® catif encore en 2009. Le taux 
d'encadrement, en 2008, est proche de 6 pour 61 
prises en charge. 

Deuxi!me constat : la dur•e des prises en charge 
varie entre 45 jours et plus de 3 ans. Entre 2004 
et 2008, 58 situations ont •t• cl#tur•es. Quelque 
49/ des situations l'ont •t• au cours de la 
premi!re ann•e d'intervention, 29/ au cours de 
la deuxi!me ann•e d'intervention, 15/ durant la 
troisi!me ann•e et 5/ seulement au-del" de 36 
mois de suivi. Il importe de rappeler que la dur•e 
d'une prise en charge n'est ni ® x•e d'avance ni 
en lien avec le type de mandat, mais ajust•e aux 
besoins du dispositif mis en place et " sa capacit• 
" fonctionner sans l'appui du service. Aucune 
cl#ture n'a •t• faite " l'initiative de L'Entre-
Temps par manque de collaboration ou suite " 
un comportement inad•quat du jeune. La ® n  de 
la prise en charge  fait suite " un bilan de cl#ture 
o+ sont convi•s le jeune, sa famille proche et les 
partenaires du dispositif de travail, qui s'accordent 
tous sur l'opportunit• d'interrompre la mission de 
L'Entre-Temps.



Les ¯uctuations dans la dur•e des prises en 
charge sont li•es " diff•rents facteurs, dont le bon 
fonctionnement du dispositif mis en place (relais 
fonctionnels, jeune ayant la maturit• suf®sante 
pour activer ceux-ci de son propre chef¼). L'*ge 
du jeune au moment de la demande de prise en 
charge constitue un autre facteur explicatif. De 
nombreuses demandes formul•es lorsque le jeune 
a 17 ans et se rapproche donc de l'*ge l•gal de sa 
majorit• se concr•tisent par une intervention de 
quelques mois : celle-ci se fonde sur la recherche de 
relais et la constitution d'un r•seau d'appui dans 
les services pour adultes. Pour l'ensemble de ces 
jeunes, la mission de L'Entre-Temps s'est achev•e 
dans les trois mois qui suivent leur majorit•. Le 
nombre de sollicitations pour cette tranche d'*ge 
(17-18 ans) est en constante progression ces 
derni!res ann•es, ce qui cadre parfaitement avec 
la mission premi!re du service.

Troisi!me constat : la principale raison justi®ant 
la cl#ture d'une prise en charge est la capacit• 
d'autonomie du dispositif fonctionnel mis en 
place autour du jeune, avec le soutien de celui-ci 

(40/ des 58 situations cl#tur•es entre 2004 et 
2008).

Les autres raisons fondamentales de cl#ture sont 
les suivantes :

l'*ge du jeune (21/ des situations) ;�s��
la recherche de relais ayant suf® " stabiliser la �s��
situation du jeune, il n'a pas •t• n•cessaire de 
mettre en place un r•seau et<ou de r•pondre 
" des demandes ult•rieures (15/) ;
L'Entre-Temps ne s'est vu con®er qu'une �s��
mission ponctuelle de soutien " la r•¯exion et 
" la r•orientation et<ou d'appui " la recherche 
de relais fonctionnels (10/).

Dans 14/ des situations, les causes de cl#tures 
sont plus dif®cilement « cat•gorisables ». Il arrive, 
par exemple, que l'autorit• mandante transf!re le 
jeune en province de Li!ge ou de Luxembourg, 
tr!s loin de la zone d'intervention g•ographique 
de L'Entre-Temps.
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Lexique

Aide " la jeunesse (AAJ)
AMO : Accueil en milieu ouvert
CAS : Centre d'accueil sp•cialis•
CAU : Centre d'accueil d'urgence
COE : Centre d'orientation •ducative
IPPJ : Institution publique de protection de la 
jeunesse (centre ferm•)
PPP : Projet p•dagogique particulier
SAAE : Service d'accueil et d'aide •ducative
SAIE : Service d'aide et d'intervention •ducative
SAJ : Service de l'aide " la jeunesse
SAS : Service d'accrochage scolaire
SPJ : Service de protection judiciaire

Handicap < AWIPH et Cocof
IMP : Institut m•dico-p•dagogique 
POI : Projet original individuel (extra-muros)
SAI : Service d'aide " l'int•gration
SAJJ : Service d'accueil de jour pour jeunes
SRJ : Service r•sidentiel pour jeunes
SRT : Service r•sidentiel de transition

Sant• mentale (SM)
CthA : Centre th•rapeutique pour adolescents
HP : H#pital psychiatrique
SSM : Service de sant• mentale

Enseignement
CEFA : Centre d'•ducation et de formation en 
alternance
PMS : Centre psycho-m•dico-social

Justice
TJ : Tribunal de la jeunesse



A Bruxelles

Avenue Ducpétiaux,132
1060 Bruxelles

Tél   02/346 77 30
Fax   02/344 16 67
GSM  0473 28 15 90

L’Entre-Temps est agréé par l’AWIPH en tant que Service d’Aide à l’Intégration (SAI) 

et reçoit le soutien de la Région wallonne, de la Communauté française et de la Cocof. 

En Wallonie

Place de la Gare, 30 (bte1)
1420 Braine-l•Alleud

Tél  02/385 15 68
Fax  02/384 92 73

N o s  s e r v i c e s

contact@lentretemps.be
www.lentretemps.be


